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Rue William, Montréal
.... Marchand de... . . . .

Exportateur de

BEU HUE ET FROMAGE
et Marchands île

PROVISIONS EN GENERAL
104 rue dea Sœurs. Grices 

Coin de la nio William MONTREAL

à Commission
■ —Et Négociant de toutes sortes de— 

> —Fournitures pour—

FROMAGERIES et BE ORRERIES
AGENT POUR LA CÉLÈBRE.**• ‘.

“Empire State”Canistre a Lait
Et les Presses et Moules a Fromages de

W.W. C1I0WN k Cie, - • • de Belleville, Ont. .
AUSSI, AGENT FOUS LES CÉLÈBRES

Bois à Boîtes, de Fromage et Moulin 
à Plier les Boîtes

de MacPHERSON & SHELL 
’ . d’Alexandria, Ont.

*5TM. Bédard a constamment en main tous les 
m.ux5rianx nécessaires pour monter une frouiaijc-. 
rio complète, arec outillasco lo plus perfectionné

HOTEL ST-LOUIS
QUEBEC, CANADA.

Le principal Hôtel de Québec.
Le plus beau et le plus complet au 

Canada.
Termes Modérés.

Wm. G. O’NEIL - - - Gérant.

MATTE

Comptable, Auditeur ^Liquidateur
, BUREAU:-

BiHiste de la Banque Nationale,
75 rue'St-PieuG Basse-Ville, Québec

Telephone,
Bureau/

ÎELL\
31

(Telephone Bell 
Résidence, 872

Spécialité: - Règlement de Faillites

-'MARTIN & GOUETTE
Manufacturiers de

Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, 
’ Tournages et Découpages, Bois 

de Charpente, etc.
Préparés en tous genres à court délai.

Bureau et Manufacture,

Rue Shearer—eoirtzSt-Patricki
monlbéal

A VENDRE! -mis mum be choix
FARINES DE TOUTES SORTES.

Demander les prix.

THOMAS McLAUGHLIN
Marchand de Grains et Farines

TORONTO, ONT.

JL.. J. HEHARD
MARCHAND D*

Ferronnerie, Outils, Quincailleries 
Ustensiles de Cuisine, etc.

» UE ST-L.AUKENT

, 6864 MONTREALTôl p

F. VALENTINE
Comptable et Liquidateur de Faillite 

TROIS-RIVIERES.
KanwlgnftlMim"WM«reûnn- douât» tait

dentUlliBKiBt AU Abonnés.

wvm pu V.

Ile vue des Marchés

Montréal, 0 avril 1893.

GRAINS HT FARINES

Marc!té de gros'.
L’Europe est, duns l'ensemble, rassu- 

ée, sur ses sources d’approvisionne­
ment de blé. Les marches en consé­
quence sont tranquilles et, si la spécu­
lation s’inquiète un peu des cours à 
’étranger, la meunerie s’a pprovisioune 

au fur et à mesure de ses besoins, trou­
vant tant en blés indigènes qu’en blés 
importés, d’amples stockb et des prix 
accommodants.

Le marché anglais a baissé do 3d. la 
semaine dernière-pour los blés indigè­
nes et de 5d. à Üi. pour les bits étran­
gers. Eu France, le3 marchés de pro­
vince ont une tendance à la faiblesse, 
vu la bonne apparence de la récolte sur 
pied j les marchés de Paris, du Havre, 
et de Dunkerque sont absolument sans 
vie et à des cours nominaux. , 

Chicago a subi la réaction de la pous­
sée il la hausse qui s’était produite la se­
maine dernière, mais il y a eu encore 
une nouvelle fluctuation è la hausse de 
sorte que la ditïérenceentre les prix ex­
trêmes, quoique moins considérables 
que. la semaine dernière est encore assez 
forte pour procureer de jolis bénéfices 
aux spéculateurs qui contrôlent le blé 
livrable eu mai. Qu’il y ait un corner 
dans le blé de ce mois, cela ne fait plus 
de doute pour personne, aussi n'ose-t-on 
plus s’engager à la baisse de peur dé se 
faire écorcher le jour du règlement. 
Pendant ce temps, on achète du blé à 
New-York à 77$c en élévateurs pour li­
vraison immédiate et à -78* pour livrai­
son en mai.

Voici les cours des principaux mar­
chés des Etats-Unis :

29 mars
Chicago (mai).....................••
New-York (mai).............— 0j6
Toledo (disp)

roux, 65 à Ode. Pois No 2,60 A 67c ; orge 
No 2, 40c ; avoine No 2, 82$ à 33Jc.

A Montréal le marché des grains est 
sans mouvement, sauf pour la consom­
mation locale. Nous, n’avons pas con? 
naissance qu’aucune transaction se soit 
faite depuis huit jours pour livraison 
en niai. L’ouverture de la navigation 
paraît devoir être tardive.; les frets 
sont cotés as.ssz haut et les détenteurs - 
ne paraissent pas disposés A laisser aller 
leurs stocks aux prix que les exporta­
teurs peuvent leur offrir maintenant.

Pour livraison immédiate, les prix de 
l’avoine sont à peu près Btationuaires, 
mais avec un ton faible, tandis que les 
prix des pois prennent au contraire un 
peu plus de fermeté. Mais ce qui se 
fait, dans l’un ou l’autre de ces grains, 
est bien peu de choses.

Les farines sont sans changement 
appréciable et sans demande, en dehors 
de la consommation immédiate. Nous 
donnons nos cotes pour .ce qu’elles Jva. 
lent, saus prétendre donner exactement 
la base des transactions.

Les farines d’avoine se maintiennent.

5 avril 
0.79 J 
0.78* 
0.73 
0.67 J

Nous cotons en gros :
BIC roux d’hlvui, Canada No 2...$0 00 hO 00 
blô blanc d’bive. “ “ .... OOOàOOO 
Blo du printemps “ “ ... 0 65 à 0 67
Blé du Manitoba, No 1 dur........ 0 00 b 0 00

“ No 2 dur....... 0 86 ùO 86
“ No S aur.......  0 73 à 0 77

Blé du Nord No 2 ....... 0 00 àO 00

SAINDOUX
WE/O

s#0$

?ACK**5
i

EMl'AQULiE EN

Seaux de 3, 5, 10 et 20 Ibs.
et en tinettes de 60, lbs,

LE SAINDOUX

.A-HsTCHOR/

m

________r/..... 0.69
Dnluth (disp/.................... - °-65

Au Manitoba la situation n’a pas 
changé d’une manière bien marquée, 
mais ii y a plus de fermeté dans les 
cours, en sympathie avec les marchés 
de l’Ouest des Etats-Unis.

A Toronto, on cote : blé blanc, 65 à

e*t bien «périeur aux **i*doux d* CW**fl*u 
Et m vend à meilleur marché.

66c ; blé du printemps, 61 à 62c ; TAS

LÀING
Bmpaquetenra, MentrM.

—■•- DSUAHDSC LA Lût* SS* ÏIB
En /ente chez tous lu Epioier»
MAjaow BTSUrAQüWAflà « -■
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WALLACE DAWSON
Pharmacien-ChimisteLOV-! .

64 No. 169 RUE STVLAURENT
MONTREAL.

*#•••••; Dtspbpsinb.—Spéciflquo du Dr Noawood con­
tre l'indigestion, les maladies bllleusos et 
toute» formes de dyspepsie.

Prix 60o. la bouteille.
Crèmes de Chocolat de Dawson pour les vers. 

Le» médecins les recommandent spéciale­
ment. Prix 25o. la boite.

Stop-it de Dawson.—RemèUt contre le mol do 
dent». Prix 16o. la bouteille.

Rïmede Antl-Rhumatlquo do Dawson. —Re­
mède interne pour la Goutte, lo Rhumatisme 
Inflammatoire, la Sciatique et toutes douleurs 
rhumatismales, Prix 60c. la bouteille.

Morrhuo - Creosol. — Un excellent- romède
Ïiour la Consomption, la Bronchite, l’Astme, 
e Rhume et tous les dérangements de la 

gorge et des poumons. .
, Prix 60c. ot (1.00 la bouteille. 

Célèbre Remede Anolaib du Dr D. W. Park, 
’contre tous les désordres du sang, tels que les 
boutons, los pustules, les dartres, les olous1 
•to. Prix 91.00 la boutelllo, 6 pour 96

SI tous ne pouvez vous proouror quoiqu’un de 
dm médicaments d’un marchand local, nous 

vous les expédierons Immédiatement 
sur réception du prix.

Dem&ndez-les h vos fournisseurs.

J. L DUHAMEL
|fe; Marchand-Tailleur ,
ïi 1680 me ÿte-^atherine

. * . 3e port* ds la rs« St-D«nji. Montréal.
' . . ■— ■ • »

Assortiment completgP

mfe

te

— DE —
Tweeds Français,

Anglais., • 
Ecossais, 

E(o.i Ito. 
& très bas prix.

RHUMES ET BRONCHITES
__1 _ CHRONIQUES

Liqueur de Goudron de Norvège
tant recommandée par les médeolns les plus 

oélèbres de l’Europe et du Canada

25o. ot 50o. la bouteille
A VENDRE CHEZ

MM. Lavolette & Nelson
PHARM AOIEN8

▲ganta.des Remèdes Brevetés 
Français

1605 Büi NOTBJ&-DAME
' Coin de la rue Sb-Gabrlel MONTREAL.

EXTENSION
- :DES rues: —

«OST-LAURENT et
St-Ues Bomiée.Ce.

BUREAUX ï

No 116 rue St-Jacques
Vis-à-vis le Bureau de Poste.

- MOMTREÀL.

J’ai le plaisir d annoncer auxachotours sur 
l’extension des rues St-Lauront ot St-Charlcs 
Borroméo que j ocoupe h présent dos bureaux 
plus oomfortab es et plus accosslblos à l’adrosso 
ci-dessus, où. dorénavant seront transigéos tou­
tes las affaires ayant rapport h l’Extension de»
rnesgfr-Laurent at St-Charles-Borromée.

pe,

ife' ;
lï;
ft*?

fRED R. ALLEY.

-------------------------------------------—

Avoine •s -_____ _______

B16 d’Inde, en douane . 
Blé d’Inde droits payés»
Pois, No i.............
Pois No 2 (ordinaire)

. ' '
• ••••• IMtMSM •■•••• ••••*«

fMHS MIIIMW

Orge, parjnlnot, 
Sarrasin, j___par 60 lbs—
Seigle, par C0 lbs..;............... .

.0 33 à0 34 
0 OOàO 00 
0 64àO 65 
0 82 60 83 
0 13 à 0 74 
0 38 àO 40 
0 46 & 0 48 
0 00 à 0 00

FARINES
Patente d’hiver......................... $4 00 & 4 10
Patente du printemps........ »......- 4 16 & 4 26
Patente Américaine.................  3 60 & 3 60
Straight roller...............  3 50 à 0 00
Extra......... ........ ............ .............  3 00 & 3 16
Superfine................ ....................._ 2 76 & 2 90
Forte de boulanger (cité)........... 4 00 à 4 15
Forte du Manitoba • ••«•■•••••• ea.eeeeee 3 80 à 4 00

SH BACS D’ONTARIO
Medium.......................................» 1 90 à 2 00
Superfine ...»................................  1 35 à 1 46
Farine d’avoine standard, en

barils «••see •••••• eeeeee •••••• •» ....«••*•.. 4 30 à 0 00
Farines d’avoine granulée, en 

baril • •••M ••••■• •••(MmM»‘'S.NI»SIMm 4 35 à 0 00
Avoine roulée eu barils. 4 35 à 0 00

Pour vos farines, son, grue et mou­
lée, écrivez à MM. E. Durocher & Oie, 
agents de moulins à farine, 07 rue des 
Commissaires, Montréal ; ils vous ven­
dront au même prix que les meuniers, 
avec des conditions qui vous seront 
avantageuses.

Marché de détail.
Pas beaucoup de cultivateurs sur la 

Place Jacques-Cartier, mardi dernier ; 
l’avoine s’est bien vendue, le peu qu’il 
y en avait, aux prix de la semaine der­
nière.

En magasin les commerçants ven­
dent aujourd’hui l’avoine 80 à 82ic par 
80 livras.

L’orge No 1 d’Ontario vaut $1,20 les 
100 lbs.

Le blé d’inde jaune des Etats-Uni» 
66c par minot et blanc 70c.

Les pois No 2 valent 76c et les pois 
cuisants 80c par 60 lbs.

La graine de lin par minot de 60 lbs. 
vaut $1.10 à $1.20. '

L’orge No 2 de la province vaut 05c 
$1.00 par 96 livres.

Le blé' pour les animaux vaut de 
de $1.00 à $1.10 pàMOO lbs.

La farine de seigle vaut $2.00 par 100 
livres.

La farine d’avoine vaut $3.00 à $3.10 
par 100 lbs.
-La fariné de sarrazin vaut $2.30 à 

$2.35 par 100 lbs.
*\ .

BEURRE
Marché de Montréal

Les beurres nouveaux de beurreries 
ont fait leur apparition sur le marché 
et quoique ces beurres soient de qualité 
inférieure, sentantl’étable, ils ont dé. 
placé les beurres de l’année dernière. 
Nous cotons les beurres nouveaux de 
22 à 23c la livre, suivant mérite et les 
vieux de 20 à 22c la livre.

Quelques tinettes de beurre nouveau 
des fermes se vendent de 20 à 22c la 
livrer

Les beurres de l’anDée dernière, in­
férieurs aux qualités ci-dessus, se ven­
dent à tous les prix, depuis 16c la livre.

^ fromage ,

Marché de Liverpool
On écrit de Liverpool à la date ^u 25 

mars : •
“ Il y a fort peu de changement dans 

le fromage ; le marchéa été inactif toute 
la semaine avec une demande modérée 
de la consommation. Les détenteurs, 
cependant, ne forcent pas la vente et 
les prix restent soutenus. Nous cotons : 
Fromage d’automne extra-fin 56s Cd à 
55s 6d ; beau à bon, 40s à 60s.

Marché de Montréal
Il est déjà venu sur les marchés une 

dizaine de meules de fromage nouveau

. TT-—.------ ----- - -------- — ------------ -----TT . ..
du comté de Portneuf ; mais cet .envoi 
a été placé ici dans des conditions spé­
ciales qui ne permettent pas d’en tirer 
une base pour coter des prix.

En fromage de la saison dernière, il 
n’y a comme depuis assez longtemps, 
qu’un mouvement local assez restreint 
aux prix déjà cotés.

' ŒUFS
Les prix continuent à baisser en face 

d’arrivages considérables. Nous cotons 
aujourd’hui de 13c à 14c la douzaine. 

sirop d’érable 
Les érables ont commencé à laisser 

couler leur sève saccharine par les 
blessures que l’on fait à leur écorce ; il 
est arrivé sur le marché quelques quarts 
de sirop nouveau qui se sont vendus, 
les premiers 7c, les suivants 6c et ceux 
qui se vendent maintenant, 6£c la livre.

POMMES DE TERRE 
Les patates commencent à varier 

beaucoup df prix, suivait les qualités. 
Ainsi on peut acheter certaines sortes 
depuis 85c les 90 lbs. en lots de char, 
tandis que les belles et bonnes qualités 
se vendent encore de 95c à $1.00 En 
lots de demi-gros, on cote de $1.00 à 
$1.10 la poche.

A Boston on cote : Hébrons, de 1.00 à 
1.03 ; Roses, de 95 à 00 ; rouges Dakota, 
88c ; blanches de New-York, de 80 à 
83c; Ohenaxgoes de l’Ile du Prince- 
Edouard, 00c à 80c.

FOIN PRESSÉ ET FOURRAGES 
A Boston on cote :

Oh«lx à fancy en grease balles $18 00 à 19 60
“----  “ em petites “ 17 00 à 18 00

Beau à bon............   16 60 à 17
Pauvre à ordinaire............... 14 Ot à 15 60
Mélé.................................... 14 00 à 15 60
Paille de seigle.....................  14 00 à 16 oe

11 4’aveine.............   8 00 à 0 00
' Arrivage de la semaiue 426 chars de 
foin et 13 chars de paille, semaine cor-, 
respondante de l’année dernière, 302. 
chars de foin et 11 chars de paille.

Les arrivages cette semaine com­
prennent 49 chars pour l’exportation. 
Mais il y a encore excès des arrivages 
sur la demande, de sorte que les exis­
tences grossissent. Un cer:ain nombre 
de chars sont sur la voie du Fitchburg 
et on y a mis l’affiche ordonnant de dé­
charger ou de payer le garage, ce qui a 
aussi l’effet de déprécier le marché. 
Nous ne changeons pas nos cotes, quoi­
que les prix de vente soient en moyenne 
plus bas que la semaine dernière. Nous 
cotons le marché tranquille et faible 
avec tendance à des prix plus bas.

A Montréal il y a moins de fermeté 
dans le foin pressé ; les compagnies de 
chemin de fer ont maintenant assez de 
chars pour fournir aux expéditions et 
les prix ont en conséquence baissé un 
peu.

Nous cotons en magasin en détail ;
Fai» pressé N* 1, la Unis..... $10.60 à 11 69

d» do No 2, do .... ; 10.00 à 00 00
do do No 3, do ..... • 00 à 00 09

Poillo do do- ...... S 00 à 5 60
Moulée, extra, la tomme..... . 00 00 à 23 60

do No 1, do .......... 00 00 à 21400
do No 2, do .......... 00 00 à 20 00

Oru blase do .......... 00 00 à 21 00
do No 2, ’ do ..*^7.... 60 00 à 19 00
de No 3, dot .......... 00 00 à 18 66

Son (Manitoba) do .....  17 60 à 17 60
do (Ontario) id* .......... 18 00 à 18 60
do au char...... :..............  16 60 à 17 00

Blé-d’inde jaune moulu.......... 66 00 à 23 00
Farine de blé-d’inde, 100 lbs... 1.7S à 6 00 
Blé-d’inde broyé, la tonso..... 00 09 à 24 96

Marché aux Animaux.
Ily avait lundi aux abatto ira de l’Est :
Bêtes à cornes..............................600
Moutons et agneaux..................... 75
Veaux............................... 100
On peut donner lea prix suivante 

comme moyenne :
Bêtes à cornes, 1er quai. 4ià 4Je.

“ 2a *• 2 à 4c.

Moutons, la livre...........3J à 4c.
Agneaux. “ 3J à 5Jc.
Veaux “ • ■ 4.00 à 8.00
Porcs sur pied p. 100 lbs. à6.50 à 6.75

TERNIS
“UNICORN”

VERNIS A MEUBLES
Qualité supérieure,

' Canlstres commodes,
Faciles à ouvrir. 

Faciles h fermer.
. PAS DE DOUCHONS i PAS DE PESTES L
Empaqueté pour le commerce dans des cals, 

nés faciles à manoeuvrer, avec do bolles cartes 
d’annonces dans chaque caisse.

MANUFACTURE SEULEMENT PAR

A. RAMSAY & SON
MONTREAL

J. Z. DESOBMEAV & Cil
MANUFACTURIERS DE

Gants et Mitaines
En Kld, Veau. Chevreuil et 

Antilopes

298 RUE SAINT-PAUL
. Manufacture : 915 RUE ONTARIO

MONTREAL. '
AVIS.—Nos voyageurs sont actuellement sur 

la route avec le» nouveaux échantillons com­
prenant plusiours lignes nouvelles, et nous en­
gageons les marchands à n» pas placer lenn 
commandes pour l’AUTOMNE et 1H1VER 
prochains avant d’avoir vu nos échantillons.

Pour deux ou quatre personnes

Les marchands de la campagne qui ont besoin 
d’une voiture quelconque, d’express d’épiciors. 
d’express pour, livraisons, ne sauraient mieux 
fairo quo de venir examiner nos échantillon* et 
de s’informer do nos prix avant d’achetér. Voi- 
turcs en tout genre, gros et-détail. Des cen­
taines do commerçants font plus d'argent à 
acheter nos voitures et les revendre à leurs pra­
tiques, qu'avec l'ancien système de tenir un 
magasin général. S’il vous faut quelque chose 
en fait de voitures ou d'instruments aratoire», 
écrivez-nous un mot ou demandez notre cata­
logue illustré. Mrrchandises do première elas-e 
empiètement garanties, bas prix et condition»

\ J. LATIMER
593 St-Paul - - i - MONTREAL
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IsTOS PBIX OOTTR-A 35TTS 

BOIS DE SERVICE

pouee strip shipping cnil, . 6 A 16 pieds, le M................ $12 00 13 00
1}. 14 et 2 pees. do de do ..... . 12 00 13 00

pouce shipping cull sidings d° , do .......... 15 00 18 00
lf, 14 et 2 P063- do do do .......... 15 00 18 ee

pouce qualité marchande do do ........... 20 00 30 00
u. Uet2pces. de do do .......... 25 00 35 80

pouces mill cull, strip; etc. No 2 do ' do .......... 7 50 9 00
If. 14 et 2 pees. do do . do .......... 7 60 9 «6

pouces mill cull No 1 do do ........... 9 00 12 09
14 et 2 pees, do do , do .......... 9 00 12 d*

3 pouces mill cull No 1 do do .......... 9 00 11 09
do do No 2 do do .......... 6 00 8 90

Epinette. - . '

pouces mill cull 5 A 9 ponces do ..... :... 9 00 10 00
If, If et 2 pees, do do do ....... 10 00 11 00
3 pouces mill pull, do do .......... 9 00 10 00
1 If, 14 et de pees, qualité march. do do ........... 12 00 13 50

Pruche. -
3 et 3 pouces v 9 00 10 00

Colombages en pin, 2 x 3, 3 x 3 et 3 x 4--aux chars 10 00 11 00
Lattes—1ère qualité r.~ 1 80 2 00

2e do do .......... 1 40 00 00
Bardeaux pin XXX - 16 pouce* do ........ . 2 90 3 00

do XX do , do .......... 2 40 2 50
do X • - 1 do do .......... 1 50 00 00

" do vlère qualité 18 pouce* do •......... 3 00 00 00
do 2è do do do .......... 1 76 00 00

Bardeaux cèdre XXX 16 pouces do .......... 2 90 3 00
do XX do do .......... 2 40 , 2 50
do X • do do .......... 1 50 00 00

Bardeaux pruebe marchande do do ........... 1 75 00 00
Charpente en pin. *’

de-16 à 24 pieds—3 x 6 à 3 x 11 do .......... 16 00 00 00
de 25 i 30 do do do do .......... 18 00 00 00
de 31 à 35 do do do do ......... ; 21 00 00 00
de 16 à 24 do -3x 12 à 3'x 14 do .......... 18 00 00 00
de 25 à 30 do do ,do # do ......... . 20 00 00 00
de 31 à 35 do do do Ldo .......... 23 00 00 00

Bois czrri—pin. ... . • •
de 16 â '24 pieds—de 5 à 11 pouces carré do .......... 17 00 00 00
de 25 A 30 do do do é do .......... 19 00 00 00
de 31 a 35 do do do do .......... 21 00 00 00
de 16 A 24 . do —de 12 à 14 pouces carré do ..... 19 00 00 00
de-25 à 30 do do do do ......... 21 00 00 00
^e 31 à 35 do do do do .......... 23 00 00 00

Charpente en pruche. , * (-N t

de 17 à 30 pieds jusqu’à 12 pouces do .......... 15 00 00 00
Cha. pente en épinette ,• do .......ni 16 00 10 00

do en épinette rouge do .......... 26 00 30 08

BOIS DURS
Acajou de I à 3 pouces 
Cèdre rouge f pouce 
Noyer noir 1 à 4 pouces 
Noyer noir 6x6, 7x7, 8x8 
Cerisier 1 à 4 pouces 
Frêne 1 à 3 pouces 
Merisier 1 à 4 pouces 

do 5 x 8, 6 x 6, 7 x 7, 8 x 8

le pied 
do 
do 
do 
do

le M. 
do 
do

Erable 1 à 2 pouces ___ffm 20 00 à 30 00
Orme 1 à pouces do ........ 18 00 à 25 00
Noyer tendre 1 à 2 pouces do * .......... 26 00 à 30 00
Cotonnier 1 A 4 pouces do 40 00 A 45 00
Bois bl '.nc 1 à 4 pouces * do 18 00 à 22 00
Chêne 1 à 2 pouces rouge do 20 00 à 25 00

do do blanc do ........... 40 00 à 50 00
Plaquage (teneers) :

Uni ' par 100 pieds 90 A 1 00
F tançais, la feuille 15 à 25c
Américain, do 15 A 18c
Erable piqué, le pied ........m 00 A 6c
Noyer noir ondé, do 00 A 5c
Acajou (mahogany) do 8 à 10c

Geo. Bradshaw & Cie T Pr«™™™ H. Bounooum.

Marchands de

fiais de Sciage et de Charpente
'-Bureaux, 41 rue du Bassin

! (Près de l'Eglise Ste Anne)
Manufacture de Boîtes (l'Emballage, Sciage 

et Planage.
'Bois dura et mous de toutes sortes, bruts 

nUorhis on préparés, toujours-eD stock.

T.PREFONTAINE & Cie
MARCHANDS DE

Bois de Sciage
BUREAU:

Coin des Rues Napoléon et Tràce^
STE-CUNÉGONDE J

THIBODEAU & BOURDON
No. 1203 Rue Ste-Catherine 

Coindc la rue Papneau Montrbal

Tel. Bell 8141 MONTREAL
WILLIAM BIOFKL. ALFHONSC BOÜRDO»

tut constamment en mains une quantile 
considérable de

— — jf- .

Buis-d# Sciage Sec
A_i ’ •» . . . . __ .

. --El @ M m s -
‘BIDE STAR’ et ‘JERSEY LILY’

deux marques de fromage comptent parmi celles qui sont 
les plus recherchées sur le marché d'Auglctem'e.

M. J. N. DUGUAY,

23 A 
19 A 
10 à 
12 A 
8 A

18 00 A 22 00 
20 00 à 26 0b 
20 00 à 26 00

Clos A Bols : le long do Canal Laohine, 
des doux côtés

Qu’il* vendent A bas prix. Vente par char 
et par pile avec légère avance.

• _ .Téiéphono Ne *039.

RI0PEL & BOURDON
(Successeurs de EUGENE MALO)

Marchands de Bois de Sciage

Les prix dépendent^de la distance pour les rendre à_dcstination._

N. DUGUAY,
La Baie,^

• Comté do Yamaska, P. Q.

SIROP DE MERISIER COMPOSE

^-v/vny
ItMfiOQEMHT fl UCOkWUPTlOU

• •SIMM»

ALB.C,DIONNE

Coin des mes Vitré et des Allemands
Boa rke dé Drill Eked MONTREAL1.

fi fi' ■ r—iT*

rm

*

SI
s:'i

Agent des fromageries ‘BLUB STAR” et 
‘‘JERSEY LILY” est prêt i\ recevoir des 
applications des fromagers qui désirent faire 

partie de ces combinaisons pour la vente de leurs fromages sur le marché de Montréal aux 
conditions ordinaires, i\ savoir: 6c. de commission par boîte, claire do toute dépease.

I Les ventes se feront chaquesemaine comme parle passé, et le retour do.chaque euvoi sera’ 
fait aussitôt après la vente. C’est une occasion avantageuse et profitable pour les bonnes 
fromageries de vendre leurs prodnits-au prix du gros, sans qu’il en coûte besucoup. •

Le nombre des fromageries devant appartenir'a la combinaison “BLUE STAR" est 
limité à. O; et celui de la combinaison “JERSEY LILY" ii40. La "BLUE .STAR” est 
dsstince aux fromageries de la rive Sud du fleuve, et la “ JERSEY LILY” à celles de la 

. rive Nord. '
j L’an dernier ces deux marques ont réalisé le même prix durant toute la saison.

Il est bien entendu que lé fromago fait, de lait écrémé ne peut entier dans aucune de ces 
.combinaisons ; uou plus quo le fromage mal fait et mal empaqueté. Les applicants devront 
se conformer Ames instructions, autrementil devient inutile pourçuxde penser iifaire partie 
des combinaisons ci-haut.

M J. N. DUGUAY. fabrique des boites à fromage telles qu’exigées pur le marché anglais.

-r.i

m
ï

4. J. N. DUGUAY, vend toutes sortes de FOURNITNRES POUR LES FROMAGERIES 
telles que : Coton A fromng», Présure, Couleur,- Sel A fromage. Scale Boards, etc., etc. -,

"6

r î 
•Vf

Voici, Madame, le vraie “SIROP.DK MKRI8IER COMPOSÉ," do A. C. DIONNE, le seul
romède.qul peut guérir do ce Rhume et de ccttc Toux mortels. , ,

Ce remède composé de Savoyannc. de Marrub (Horum). do Gomme d Eplnetto et do Sirop de 
merisier, etc., est reconnu comme ce qu'il y a do plus cerUlp pour guérir la toux, 1 enrouement et 
le rhume. Voici ce qu'écrit un médecin j

*• Saint-Ai.i-jionsk de Granby.
Monsieur.—Ayant proscrit votre SIROP DE MERISIER COMPOSÉ dans plusieurs cas de 

Toux et do Rhume opiniâtres, old., jo puis affirmer que c est un véritable spécifique : aussi Je ao 
cesserai do lo commander. Votre, etc., L. J. ROY, M. D.

alb. c. DïOME
No 343 rue Iiafoutoine, Montréal.

®S~DEMANDEZ-LE. f&'lh EST EN VENTE PARTOUT.

Peintures Préparées
LA CELEBRE

;*o o o o o o o o o o o o o o c ô o o o
MARQUE UNICORNE

ooôoooccoocoooo o O CO,

Est Je meilleur du monde.

DKBJAItDINB. F. E. PEREAlin

Desjardins & Perrault
Importateurs on Gros et en Détail de

Seul Fabricant

Éti augers et Domestiques

142-143, Marché Bonsecours
MONTREAL

-devant occupé par O. & E. art.

A, RAMSAY & FILS,
MONTRÉAL.

Cl-dc------------ - .-------- ,__—
Toute commandé promptement réputé.

Tel. Bell 1742—Teh Federal 75.



J. O. VILLENEUVE ET CIE.,
IMIPOIR.TJATXIE’TTR IDIE3 . ...

Tina, Liqmew£s,Epîcerfes, Eté.,
-EN GEOS.- ’

Spécialité, VINS et LIQUEURS.
;:o::

Nos. 1258 et 1260 Rue St-Laurent, - - - - MONTREAL,

Les Sücrjes Granulés, 
les Sucres Jaunes et

les Sirops de la

St. Lawrence Sugar Refining Co,
• SONT PURS.

- PAS DE BLEU -
Aucune matière colorante n’est employée 

dans la fabrication de

NOS SUCRES GRANULÉS.

Raisin valence i
NOUS OFFRONS-

2,000 boites RAISIN VALENCE
(qualité, supérieure)

A des prix excessivement bas.
N. B.—Demandez nos prix avant d’acheter ailleurs.

LAPORTE, MARTIN et CIE,
' 2548, Rue Notre-Dame - Montréal._____

En Boîtes de 3 lbs, Qualité garantie

3$r_

' FONDÉE EN 1837

L. W. TEL MO SSE & Oie.
(Snocoweura do Gaucher le, Telmoase.)

IMPORTATEURS DE
Epiceries, Vins, Liqueurs, Conserves alimentaires etc.,

87 et 89 Rue des Commissaires, 2 244 et 246 rue St-Paul, Montréal

N. B.—Noua faisons une spécialité des VINS DE MESSE, SICILE, TAR- 
ROGONNE et nous tenons constamment en mains les vins de SAÜTERNE et 
CLARETS.

ÉPICIERS EN GROS,
274 Km.e SaiAt-Fm-ul, Montreal

G. G. GAUCHER.
Farines, Provisions, Produits de la ferme.

JOTSEUL AGENT EN CANADA DE
LA POUDRE ENGRAISSIVE et NOURRIS 

8 AN TB pour les Chevaux et bôtca à corne.

91 et 93 rue des Commissaires,
■MONTREAL.

üédaille d’Or à l’Exposition e Québec. Médaille A3 l'Exposition de Toronto |

Compagnie Centrale de la Charente
ALEXANDRE MATIGNON & CIE

COGNAC
Véritable Cognac, Fine Champagne, en fûts, bouteilles, flasks, carafes.

AGENTS :
A Québec : B. Beantey, rue de la Fabrique. A Brantford : T. S. Hamilton A Oie.

A Montréal : J. .A McCARVILLE, 260 St-Jacqnea, coin McGill.
Prière de te méfier des contrefaçons. .

. THIBAUDEAU BROS & CO
IMPORTATEURS DE

MARCHAHDISES, FRANÇAISES, AHQLÂiSFS ET AMERICAINES. 
332 RUE ST-PAUL, Montréal,

QUÉBEC, WINNIPEG ET LONDRES, ANGLETERRE.

AND. BRISSET & FILS
. - IMPORTATEURS DE ■

Tins,Liqueurs et Produits Eraneais-en gros
EAUX MINERALES, PRODUITS PHARMACEUTIQUES.

393 rue St-Paul, et Place de la Douane.
(N.B.—La maison livrant ses produits tels qu’elle les reçoit, 

en garantit la pureté.) 1 .
«*251

MAISONÇ.FONDEE EN 1864.

A. RACINE & CIE
r . MPORTATEURS DE -

Marchandises 'françaises, anglaises et • américaines.
Toujours on mains, un assortiment complet do

Nto de eoton de Brooks, Chapaux de Paille, Tahae Panadien^
_______ *** et 886 rue St-Paul et 160 rue Des Commissaires, Montréal.

Louis Larivé, Jp.
COURTIER GENERAL ET AGENT

DE MANUFACTURES  commissaires
SwlRepréiepUntau Canadade la Savonnerie •», 0-r ^

.Continentale de Paris, Paris No 15, rue ST-d ACQ U ES
Xt de *

Bilodeau & .Renaud
COMPTABLES, AUDITEURS ET

DrC. BROSSEAU
EPICIER EN GROS

» .

Importateur directe des pays de production.
„ ------- :o: —------

Thés, Cafés, Vins, Liqùeurs, Sucres, Sirops, Mélasses 
Conserves alimentaires, et article 

d’assortiment général. .

*T DE
ODOELBSS DESINFE OTANT 00., NEW-YOBE

Manufacturiers du célèbro
of Germ Killers"

508 RUE ST-PAUL, MONTREAL
Demandez des Catalogues.

SPÉCIALITÉ :

4 Règlement des Affaires de Faillites

Téléphone 2003

SPÉCIALITÉ.—Epices et Cafés moulus et empaquetés à son| 
moulin à épices “ City Coffee aud Spice Mills.”

SPECIALITE.—Célèbres poudres à pâte “Victoria” et “Alba- 
bi ”. [Marque de la fabrique enregistrée.,

VINAIGRES purs de la grande manufacture de vinaigre] 
** Brosseau et Cie.”, coin des rues Bonsecours et Champ de Mars

ENTREPOTS ET BUREAUX

NOS5 1436= 1438 ET 1440, RUE NOTRE-DAME
XÆOTSTTiaS JA X>.
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Renseignements mi­
nutieusement contrô­
lés sur toutes les 
Maisons de Commer­
ce et d'industrie du 
Canada.

MAISON FONDÉE EN 1886. - .,

■ Renseignements Commerciaux et Contentieux.
O O O O O O O O O O O O O

• Chaput Freres *
OOOOOOOOOOO O O

10 PLACÉ D’ARMES

MONTREAL.

PAPINEAU

--- JOS. ROBERT & FILS--- 1
Marchands de BOIS DE SCIAGE

ET MANUFACTURIERS DE

Fortes, Chassis, Jalousies, Moulures, Cadres
COMPTOIRS et FIXTURES de MAGASIN, BANCS D'EGLISE, BIBLIOTEEQU

SPÉCIALITÉ '
Nom avons un SECHOIIt À BOIS le pins grand et le plug .

„ perfectionné du Canada. -
Telephone: 62558.

LA SEMAINE COMMERCIALE
ET FINANCIERE

' Montréal, 6 avril 1893. 
Les fonds se maintiennent très fer­

mes sur notre marché monétaire,' ce 
qui restreint considérablement la spé­
culation. Le grossissement constant 
des dépôts, en dehors de toute propor­
tion avec l’augmentation des débou­
chés pour les placer, avait placé les 
banques dans la nécessité de placer une 
quantité considérable de capitaux dans 
la spéculation, contre garantie de titrqs 
et valeurs. La concurrence aidarit, les 
taux de ces placements étaient? tombés 
très bas, ce qui a favorisé les spécula­
tions et, en donnant aux spéculateurs le 
moyen d’acheter sur marge à un taux 
modéré, leur a permis en même temps 
de faire hausser considérablement les 
cours de certaines valeurs. '

Car, pour celui qui n’achète, que pour 
revendre, la valeur intrinsèque d’une 
part de banque ou de compagnie, c’est- 
à-dire le capital que représente le divi­
dende moyen de cette part capitalisé 
au taux du jour, n’est pas la seule base 
de l’évaluation ; il y fait entrer aussi 
pour beaucoup la perspective d’une 
hausse qui lui permettra de revendre 
avec bénéfice. C’est dans ces conditions 
que se trouvait le marché monétaire 
lorsqu’est venue la crise àNew-Yorkqui 
a porté nos banques h, rappeler quel 
ques-uns de leurs prêts' à demande, et 
qui a, pendant quelques jours, jeté un 
grand désordre dans 1cm opérations de 
notre Bourse. Aujourd’hui qu’une par­
tie des capitaux envoyés à New-York 
nous est revenue, les banques semblent 
décidées à ne pas laisser trop libre la 
spéculation et à empêcher qit’on fasse 
remonter trop haut les cours des va­
leurs cotées, en laissant leurs prêts à 
un taux qui, nécessairement, doit limi­
ter la speculation et intimider les spé­
culateurs. Ainsi les taux des prêts à 
demande restent à 54 et 6 p. c. ; les 
prêts, avances et escomptes à termes 
au commerce sont restés stationnaires, 
avec abondance de fonds, à 7 p. c.

À New-York, les prêts à demande se 
font à 4 p. c. A Londres le marché 
monétaire est plus facile ; les effets de 
banque à terme, sur le marché libre, 
sont escomptés à IJ p. c. ; les prêts à 
demande sont cotés à IJ p. c. Le taux 
de la Banque d'Angleterre est de 2J p.c. 

Le change siir Londres est soutenu. 
Les banques vendent leurs traites à60 

jours à une prime de 9J à 9fj et leurs 
traites à demandes, de 10 à 10J. La 
prime sur les transferts par le câble est 
de 103/16. Les traites à vues sur New- 
York font de 4 à i de prime. '

Les francs valaient hier à New-York 
5-17$ pour papier long et 5.15 pour pa­
pier court. i;-

Comme noua le disions en commen­
çant, la cherté du taux dea prête à de- 
t&ande a limité les transactions à la

bourse, sans compter que la plus grande 
partie de la semaine a été prise par les 
fêtes. Cependant le ton s’est maintenu 
ferme et plusieurs valeurs sont cotées 
au-dessus des cours de la semaine der­
nière. .

Ainsi la banque de Montréal a fait 
hier 231 ; la banque des Marchands, 
161 ; la banque du Commerce, 146J. La 
banque Ontario est cotée 130 vendeurs, 
120 acheteurs ; la banque de Toronto, 
260 vendeurs et 250 acheteurs ; la ban­
que Molson, 175 vendeurs et 170 ache­
teurs.

Les Banques canadienne sont cotéés
en clôture comme suit :

Vend. Ach.
B. du Peuple»..... .................... 120 117
B. Jacques-Cartier..................
B. Hocnelaga...........................
B. Nationale..........................

135 130
135

924
85

131

B. Ville-Marie...........;..............
Le'Richelieu reprend de la faveur au­

près des capitalistes, auxquels les ar­
rangements faits par la compagnie pour 
augmenter sa flotte et profiter du trafic 
amené par l’exposition de Chicago, fait 
entrevoir enfin la possibilité de toucher 
un dividende cet été. Il a fait hier 74 
et 74|.

Le Gaz qui a eu son assemblée an­
nuelle aujourd’hui (dividende : 12 p. c.) 
n’était pas très ferme, hier il était des­
cendu de 214 à 212j.

Les chars Urbains remontent, ils sont 
maintenant à 182J. Le Pacific fait 832, 
le Télégraphe 147 J et le Câble 151.

Les compagnies de coton ont été co­
tées comme suit : Cie de Montréal,140 ; 
Dominion Cotton Co, 131 ; Colored Cot­
ton Mills, 105.

COMMERCE
Toute une semaine de fêtes vient de 

s’écouler ; le commercé, naturellement, 
a été relégué au second plan et, dans le 
gros comme dans le détail, la tranqui- 
lité est à l’ordre du jour.

On commence à s’inquiéter de l’ou­
verture de la navigation ; l’apparence 
de la glace, devant Montréal, fait ^pré­
voir une débâcle tardive avec probabi­
lité d’une crue énorme qui va mettre à 
une dure épreuve la digue temporaire.

Alcalis.—Bonne demande pour la po­
tasse et prix fermes. Nous cotons : 
Potasses premières, de $5.15 à $5.25 ; de 
secondes, $4.20 ; perlasses, de $5.30 à 
$5.40.

Bois de construction.—Ce marché est tou­
jours dans le même état de tranquilité, 
quant au local : lés scieries se préparent 
à commencer leurs opérations et ont 
devant elles des ventes pour l’étranger 
qui prendront une partie considérable 
de leur disponible. Les prix sont, jus­
qu’à présent, fermes. ,

Charbons.— Il y a toujours un peu de 
demandes pour de petits lots de Stove et 
Chestnut aux clos ; la saison,, cependant, 
est à peu près terminée et iea commer- .
çants commencent à solliciter des com­
mandes pour la prochaine saison, quoi­
que les prix n’aient* pas encore été offl- 
ciellement fixés. I

Cuirs et féaux.—Le marché des cuirs, 
pour l’industrie locale est absolument 
tranquille, malB on compte sur une 
bonne reprise avant peu. Les prix sont 
faciles. L’exportation a pris encore 
quelques lots de splits sur notre place.

Quant aux peaux vertes, le marché 
est encore tout sens dessus dessous. La 
nouvelle compagnie qui e»t sur le mar­
ché a bouleversé les cours et H est pres­
que impossible de donner des cotes 
régulières. On peut dire tout au plus 
que les prix payés varient entre 5Jc 
pour les peaux légères et 7Jc pour les 
pesantes. Lès peaux de veaux sont 
très chères.

On paie à la boucherie ;
No i..................... !................ f.o.oo a o.o#
No 2 ....................................... o.oo a 0.00
No3 ....................................... 0.00 i 0.1.0
Veaux..................................... 0.08 a 0,09
Agneaux................................. 0.15 a 0.00
Moutons tondus................... . 0.00 a 0.00
Moutons laine..... .................... 0.90 a 1.25

Draps et nouveautés.—Il n’y a presque 
rien eu dans cette ligne, depuis notre 
dernière revue, tant dans le gros que 
dans le détail.

Epiceries. — Les grands marchés des 
sucres bruts sont encore à la hausse, de 
sorte que le commerce s’attend à une 
grande fermeti et à une nouvelle hausse 
possible dans les raffinés.

Nous cotons aujourd'hui :
Extra ground, en quarts...................... ~5|c

“ “ “ boites......................... 5Je
Cut loaf en quarts............... ................. 54c» h ^............ .... . 54:

“ en bottes de 100 lbs............ 6Je
Out loaf en demi-boîtes de 60 1bs.._ 6§c
Powdered en quarts.................. —......... 54c

11 en boîte de 60 lbs............... 5 Je
Extra granulé en quarts..... ..................  4Ïc

“ . “ i quarts............ ... 5c

Les sucres jaunes valent de .3J à 4gc 
par gradations de Je par chaque deg ré 
en qualité et en couleur.

La mélasse de Barbades est encore 
vendue ici, pour livraison immédiate 
de 334 à 34c. en tonnes, avec 34c de 
plus pour les petits faits ; on place des 
lots dë gros ici pour livraison au prin­
temps, à 31c. Le marché de Barbades 
est très ferme et a haussé de le depuis 
la semaine dernière. . ^

Fers, ferronneries, etc.—A part quelques 
ventes de fontes pouf livraison au prin­
temps, sur la base de $18.75 pour les 
Summerlee, à quoi, il ne se fait rien 
dans les fers. La ferronnerie et la quin­
caillerie sont tranquilles.

Huiles-peintures et vernis.—La diminu­
tion des prix de transport par chemin 
de fer a donné plus d’activité aux pein­
tures et accessoires. Les peintures sont 
aux prix antérieurs ; l’huile de.Jin a 
baissé un peu ainsi que la térébenthine. 
Les huiles de pétrole sô vendent tran­
quillement aux prix en baisse cotés la 
semaine dernière! ’ ~

Salaisons.—Marché tranquille aux prix 
cotés dans notre dernière revue :

AL Laing & Sons cotent :

Lard Canada Short Cut Mess le quart. $21.00
“ “ “ le 4 quart..........  10.75.
“ * 11 Short Cut Clear le quart.... 21.00

“ •“ le 4 “. ,.10.75
OaniBtrede 10 lbs............ ......... 12c II

“ “ 5 11 ...................... 12 Je "
“ “ 3 “ ...................... 12jc -

La graisse composée de Laing (An­
chor vaut $2.00 le seau et la graisse 
pure de panne $2.40. Cette dernière 
vaut en canistre : (

La graisse composée en canistres 
vaut ï • ‘

Canistre de 10 lbs...................... 10c“ “ 5 " ............... 104c
" •“ 3 «> ...................... lofe -

Les jambons valent de 124 & 134c la lb..

■©: DANS : ©■
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0 
0 
0 
0 
0

0
■:
0 
0 
0 
0 
0 
0

0 
0 
0 
0
e 23
0 23 
0 12

Thés. • -,
Japon Commun & bon • • • • MIIHH 0 14

do bon à choix........................./O 18
Nagasaki commun à bon............  0 15
Cosgou ...................... .................- 0 15
Oolong; bon & fin................ 0 45

do Formosa..................................
Y. Hyson commun à bon............ 0 14

do moyen à choix......... 0 26
. do choix extra.........0 60
Poudre à canon, corn. àbon»»» 0 16

do moyen à fin...... 0 24
do fin à extra........ - 0 67

Impérial, moyen àbon................ 0 25
do fin à extra................... . 0 37

Souchong.............. ........... ...........  0 25
Cafés verts.

Mocha...»»»»...........................  0 23
Java Old Got............... ................ 0 22
Ceylan Plant... ;»7n»................ « 0 22
Rio........................  - 0 19
Maracaibo................................... - 0 20
Jamaïque....................................... 0 19
Chicorée.................. ..................... 0 08

Cafés rttis ; Prix de Chase ô* Sanbom.
Standard Java...........................  36c
Old Got. do ...........................  34}c
Impérial do ...........................  31}c
Arabian Mocha.......................  36c
Pure do .........................  33c
Standard Java et Mocha-....  37c
Old Gov. Java et Mocha-....  35c

Java S If tings.......................... '. 31c
amalque......... .......................... 27c

Maracaibo.................................. 80c
Rio........................... ................  24 à 27c

' Epices :
PoItto blanc.......................-........ 0 25 0 27

do noir.................-................ 0 15 0 17
Cannelle......................................... 0 12 0 14
Clous de girofle.......................   0 25 0 30
Gingembre moulu... ...................  0 15 0 25

do racines.....................» 9 15 0 18
Muscade........................ «... 0 76 1 00
Macis...................................   0 62J 0 70
Piment............................. ............. 0 10 0 00
Anls...................................     0 08 0 10
Moutarde en boite la lb........ . 0 25. 0 30

do en jarre de 41bs....... 0 75 0 00
Fruits secs :

Raisins frais Valence.......-.......  0 4|
do Eleme.......»...........  0 00
do Loose Muscatels bte.... 0 00
do London Layers.......- 0 00
do Black Baskets........... ...  3 40
do Black Crown . ...... 0 00
do Fine DeHesa............. . 4 90
do Sultana lb................... - 0 7 J
do Corinthe........................  0 05g

Prunes de Bordeaux............. 0 07}
Amandes J molles lb........... 0 13

do molles, lb........... ÇK15
Noisettes................................ 0 09
Noix Marbot....... ........................ 0 13}

do Grenoble....................... 0 15
do Brésil................................ » 0 11

Peanute.................................. 0
Pecan.fï»............................... 0
Pommes évap 

Spiritueux :

10 
13

o oa
(droits payés)'

05 
00 
90 
25 
60 
25 - 
00 
08 
os; 
00 
14 
16 
10
14 
16 
00 
00
15 
00

Brandy Hennessey, caisse.........  12 60 0 00
- do do gallon........ 6 75 0 00

do Martel, caisse-....... . 12 25 0 00
Brandy Jockey Club ••• , caisse...... $7 50

do do V. O. do ........... 8 76
do doV.S.O. do ........... 10 00
po do V.8.O.P. do........... 12 00

Brandy Jules Robin k Oie caisse 8 75 00 00 
do A. Matignon k Oie do 11 25 15 50,

Brandy J. Rizat caisse..........................  10 60
do do gallon.......... ................... 3 90
do Marceau caisse........................... 9 60
do Baudet k Brisset caisse.......... 10 75

Rhum de la Jamaïque gallon......  4 00 à 6 00
de Diamant caisse............................. 7 60
do des Lys do ............................. 11 60
do do do (litres).................  13 75
do Hnrard (Martinique) caisse........ 10 60
do do . do gallon........ 3 90

Gin de Kuyper caisse Terte........ 5 65 5 70
do de do rouge..— 10 90 11 00
bo do gallon...... ..»..._ 2 90 3 00
do Mieux caisse verte.........- 6 35
do do galloh.................... - 2 76

Esprit de vin 66 O. P............... 3 86
do pur.......................  0 00
do 60 do ........... . 3 60

rye.--......................... ........ 1 90
Toddy do ....... ;...........-......... 1 85
Malt do ...»......................... 1 90
Vieux Rye, 4 ans........................ 2 05

do 6 ans......................... 2 25
do 6 ans........................... 2 35
do T ans........................... 2 55

HÂâwttm Cumtiif ! -
Ordme de Menthe glaciale verte 00 00 18 00
Ouraeao . ................— 00 00 11 50
Prunelle. ___________________  00 00 1*00
r—---------;---------------------------------------------------- on en 1 00
Qi*me de Oms* ühmtva.—_ 00 90 U 09

5 50 
2 80 
4 00 
0 00 
3 60 
2 00 
2 00 
2 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00

Anisette SHISSSSSeieMeiMlM 00 00 13 C0
Ohe.ry Brandy • SSMII 00 00 11 25
Crème de Noyau, Moka, Geniè­

vre, etc................................ . Q0 00 10 50
Absinthe supérieure.................... .'00 00 10 60
Vermouth..............-...........—....... 00 00 6 25
Kirsch de commerce.....................  00 00 10 00
Kirsch fin...............-......... ............ 00 00 11 00

Vins s . * * - .
Bordeaux ordinaire.................... 3 50 7 00

do par gai................... .. 1 15 2 50
Sicile, par gallon............ ........... 1 40 0 00
Sheny en caisse .......-............... . 4 60 7 00

do. par gallon..».................... 1 60 4 00
Porto en caisse............. .............. 4 60 7 00

<>o par gallon........................- 1 20 6 00
Madère do caisse................. - 7 50 10 00
Champagne Mumm sec........... 26 00 31 00

do Louis Roederer....’.. 29 00 31 00
do Cliquot..................... 30 00 32 00
do Pommery................. 31 00 33 00
do Mortzet....... . la c. de 12 b. 25 00
do do ......... do de 24}b. 27 00
do do do de 48}b.‘29 00

Champagne Arthur Rasderer................  23 50
do Frémmet.............................. 26 00

Vinaigre :
Vinaigre Bordeaux.......-.............. 0 62} 0 65

do M.Lefebvei5r*cie,en cruche 1 60 0 00 
do Malt, gallon...»....— 0 55 0 00
do La Bruyère........ .........- 1 60 0 00

Produits de la maison Michel Lefebvre 4* de : 
Confitures en canistres :

Caniscres de 1 lb................. . la lb. 0 12}
do 2 Ibs....................... •• ' 0 11}
do 3, 4, 5 et 6 lbs.... " 0 11
do 7 et 10 lbs............  “ 0 10}
Confitures en seaux : >

Seaux de 7 lbs...........-..............  la lb. 0 11
do 14 “.............................. *• 0 10
do 28 «............................. “ 0 10
Conclûtes en tumtiers :

Tumblers de 8 onces....... la doux. $1 10
do de 1 lb..................... •• 2 00

Gelées en canistres :
Canistres de 1 lb.............. ......... la lb.

do 2 lbs......... ............. “
do 3, 4, 5 et 61U.... •*
do 7 et 10 1U............  “

Gelées en seaux :
Seaux de 7 lbs............................ la lb.

do 14 » ............................ ««
do 28 •< * eusses«eues* eseeeeeee **
Gelées en tumblers ;

Tumblers de 8 onces........... la doux. $1 10
do • de 1 lb.................. “ 2 00

Divers :
Allumettes Eddy...»................. 2 50
Allumettes autres eisssssH sssssssss 2 80
Balais............................ ........,»», 1 60 3 50
Briques à couteaux..................... 0 37} 0 00
Bouchons, grosse.......................  0 20 0 00*
Brosses..»..,..».'......,.».»,„..„ 0 60 2 00
Chandelles la lb...................  0 12 0 16
Cartes à jouer par doaz.............  0 40 T&Q
Empois Canada.........................- 0 03j 0 00

do Berger............................ 0 10} 0 11}
Epingles à linge la botte......... 0 60 0 00
Huiles d’oliveTi. 6* G...............  7 50 8 50

do Possellqts........... 2 75 3 50
do do pts.......... 3 75 0 00
do Loubon, caisse— 1 60 0 00 
do . Plagniol de James caisse 6 00 ‘9 5(K

0 10} 
0 10 
0 09} 
0 09

0 09} 
0 09 
0 08}

3 90 
3 60

Lessis concentré com.»....... ...,« 0
do pur........... 0

Mine Royal Dome g............ 1
do James g............  2

Rising Sun large doux..— 0 
do small doux.... 0

do
do
do
do

Sumbeam large doux....... 0

35
70
70
40
70
40
70
00
18
00
12
00

0 35 
0 22 
0 15 
0 13 
3 45

do small...............  0
Mèches à lampe No 1............... 0

do No 2..............  0
do No 3..........  0

Savons, bottes......................—. 1
Savon de Marseille (Castile) la lb. 0 08 0 10
Chandelles Fournier la lb...... "......  0 16 0 19

do do trouées la lb- ------0 21
do do de couleur do —— 0 23

Câble, Manilla, la livre...........- 0 13 0 14
do Sisal..................... ;..»».. 0 11 0 12

Ficelles 3 fils....*......... 30 pieds....... 0 50
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do

do
do
do » 
do .. 
do .. 
6 fils, 
do .. 
do .. 
do .. 
do 
do

40
48
60
72

100
30
40
48
60
72

100

do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do

X sssssssssusasseVernis à chaussures Brown,
Pitres et denrées alimentaires :

Macaroni importé p. lb-........... 0 11
Vermicelle do do .... sues* ss 0 11
moaitmiCatelli................ 0 05}
Vermicelle do .do —. 0 05}

do en boite dt 5 HhI. 0 27} 
d> de 104e. 9 56

65
75
90
10
30
80
10
30
50
75
25
1.0

00
00
00
00
00

• 90

p. doz.........
do (5%).., 
do ...........

0 04 
0 06 
4 25 
MO 
1- 90 
4 50 
3 25

Sagou p. lb»...................... - 0 04}
Maniocs do .......
Tapioca do
SftflOy pOt susses

4b pearl- 
Lait concentré 
Nestle’s food 
Rolled oats ,
Desncated wheat do .
Chocolat-Ménier fin p. lb... 

do do surfin do
do do Epps *_
do do Fry '

Chocolat des Gourmets fin la lb.... — 
Farine préparée i ; .

Brodie dr* Harvie XXX, 6 lbs-.........»
do do 3 ibs........... -
do superb 6 lbs sussessusse

do do - 3 lbs............-
do Crescent, 6 lbs-.........-
do do 3 lbs-........

Normandin 6 lbs..............
3 lbs

0 04 
0 05 

00 
00

55
36
75
35
24

00
00
65
00
00
37}
00
36
00

0 31

$2 60

1 05

do >s»#«eee« ssssssssssssssfs's

Poudre à Boulanger Cook's Friend : 
Paquets en papier :

No 1.—4 doux, à la eusse....... ............$2 40
2. —6 do ............... 0 80
3. -4 do .................... 0 45

10.—4 ' do .................... 2 10
12.—I do ».................. 0 70

CONSERVES .
Homards. • susse sssssssss la doux. $1 75 à 2 00
Sardines ».................la caisse. 8 50 à 13 00
Maquereau.......- .....,1a doux. 1 10 à 1 20
Saumon......................... do 1 45 à 1 55
Huîtres susses susse susses do 1 40 à 2 40
Tomates.....................- do 0 80 à 1 15
Pois (2 lbs)..................... do 0 95 à 0 00
Haricots de Boston.... do 2 10 à 2 25
Blé-d’inde....................... do 0 95 à 1 05

do Yarmouth... .
(2 lbs)............... ....- do 0 00 à 0 00

Pieds de cochon....... - do 2 30 à 0 00
Poulet rôti (1 lb)....... . do 2 30 à 0 00
Dinde rOtie (1 lb)....... do 2 30 à 0 00
Langue (1 lb)»»» ...» do 4 10 à 0 00
Langue (2 lbs).............\ do 7 20 à 0 00
Soupe assortie (1 lb)- do 1 70 a 0 00

Cornichons aromatiques de A. C. Dion­
ne, la doux........... »....... . ................$2 50

Sirop de merisier composé, la doux...» $1 60
Produits chimiques. V 

Alun................... --...—...la lb.
Borax SSSSSSSS SSSSSSSSSSSSSSSSSSSS ssssss

Bleu (carré).................................
Pearline, boite............................
Camphre anglais.........................
Camphre américain...................
Couperose, 100 lbs ......—.......
Gomme arabique par lb—.......
Gomme épinette do ...........
Indigo Madras do ...........
Indigo Bengal . do ...........
Soda à laver par 100 lbs.........
Soda à pâté par baril...........
Soufre poudre do ...........
Soufre bâtons de ...........
Acide carbolique........................
Soda caustic 60*............—...—»
Soda caustic 70*................ .»..«
Sels d’Epsom..—........—..».....
Extrait de Campéche par lb—
Extrait de do Paqueté do 
Sulph. dé morphine '
Opium
Acide oxalique 
Iodure de potasse 
Quinine 
Salpêtre 
Crème de tartre 
Acide tartrique 
Vitriol
Chlorure de Chaux 

Essences et extraits.
Eau de Cologne........ 1..............-
Eau de Cologne Hoyt’s, doz— 
Eau de Floride. Murray à 

Lemman........... ». »....... .

do -». 
do .... 
do. — 
do .... 

l’once-... 
par lb— 
do —. 
do -...' 
do — 
do ...»

01} 0 
09 0
12
00
85
65
90
65
25
70
60
95
00
00
50
55
50
75
75
10
12
9Ô
00
12
00
40
07
30
45

3 50

05 0oH

1 50 0 00 
1 85- 0 00

- 4 75 0 00
Produits pharmaceutiques.

luile de ricin [castor lalb U
do do do 1 ox. pardox- •• 0 35
do do do 2 do ! - .. 0 50
do do do 3 „ do - 15
tdo do do 4 do «MS 90
Ho dn do 9 do . .. 1 00

1 50
Huile de foie du morue, demiards 

par douzaine....» .....à.»..............
Huile de foie de 'morue Wyeth’s de* 

miards par douzaine SISISSSSSSSS •••SMS# 6 50 
Huile de foie de morue par gaL 1 20 à 1 60 
Trésor de nourrice par domaine... 1 45 
Sirop Dr Coderre (5%) do
Hop Bitten do
Rad way Ready Relief de
Pain Killer

1 75 
7 00 
1 75 

4e; 1T» à 2 00

Spécialités de L. Robitaillé, Joliette, P. Q,
, ' ‘ 1 Doux, 1 grow

Elixir Résineux Pectoral...........$1.76 $lg.oo
Restaurateur de Robson.......... - 3.50 38,00
Pilules Antibilieuse du Dr Ney» 1.50 15.00 
Spéc. Antiasthmat. du Dr Ney- 6.25 65.00 

“ “ petite grandeur- 3.25 33.00
Anticholérique du Dr Ney-»— 3.50 40.00 
Salsepareille du Dr Ney ....... - 7.00 90.00

“ petite grandeur. 3.75 40.00
Onguent antihémor. du Dr Ney. 1.76 18.00 
Onguent antidart. du Dr Ney .»■ 1.75 18.00 
Onguent magique du Dr Ney ... 1.75 18.00 

“ “ petite grandeur... 1.00 10.50
Pommade “c. les cors' Dr Ney. 1.75 8.
Baume Catarrhal du Dr Ney.... 7,00 75.00

“ • “ petite grandeur., 3.5Ô’ 36,00
Eue-douleur dentaire Dr Ney.... 1.75 18.00
Poudre dépurative, prof. Vink... 1.75, 18.00
Spécifique du prof. Vink........... 6.00 <5.oo
Vermifuge du prof. Vink........... 4.00 42.00
Spavin-Cure du prot Vink....... 7.00 80.00

“ “ petite grande!» 3.50 38.00
Colic-'Cure du prof. Vink»........  3.00 33.00
Pastilles Vermifuges françoises- 1.40 15.00 
, Spécialités de Wallace Dawson :

Doux. Grog
Spécifique du Dr Noswood

(Dyspepsine).......................... 3 50 36 00
Crème de Chocolat.............. . 1 75 18 00
Stôp-it........................................... 1 00 9 00
Rheumatic Cure.......................... 4 00 45
Morrhuo-Creosol, i flac-,...... 4 00 42 00

do , flacon-—— 8 00 84 00
Remède du Dr Park............... 8 00 84 00

Spécialités du Dr. J, G. Laviolette : 
v Doz. Giosst,

Sirop de térébentine, gr. fl— $4 00 42 00 
“ ‘ « petits flac. 2 09 21 00
Picault &• Contant : DOZ. Gloss

‘Elixir pulmonaire Balsamique. $1 75 $18 00 
Biscuits purgatifs parisiens-... 1 2Ô 12 00
Pastilles à vers ....... 1 50
Poudre de condition, j lb....... 0 80

25
80

15 00 
7 » 

13 00 
18 00 
18 00 
15 00

00
50
80

* lb
■* «■ 1 lb....... 1

Huile de foie de morue 8 ox...
Huile de foie de morue 6 oz».
Emulsion de foie de morue-... 4 
Huile Vétérinaire
Essence d’Êpinette»..»........... 0

" CUIRS
Cuir â sem. No 1 B. A. • ••*• MM............P, m 20
Cuir à sem. No 2 B. A, .......- ... do 0 u|
Cuir Buffalo No I.... ....................de 0 16
Cuir Buffalo No 2........... . ..... do
Slaughter No 1.»................ ...........do
Harnais——....... —................ ..........do
Vache cirée mince—..» ——— do
Vache cirée forte—...................... do
Vache sur le grain-...-.— — » do 
Vache grain écossais..— —.. — do
Taure française HMMIMMMMMMN MINNH do
Taure anglaise-............ . »..»—.. do
Taure canadienne en peau——... do
Veau canadien....,,....b.-..............— do
Veau français....... .......... .. ............- do
Vache fendue moyenne................ - do
Vache fendue forte»............... -...- do
Vache fendue petCe........................ do
Carton cuir canadien.................... - do
Cuir verni gTainé.....................-par pied
Coir verni uni .»'......................... par lb
Cuir grarné...........-............- ...*,— do
Mouton mince........................... ,‘... do
Monton épais......:.....................— do
Bufll.-.......— ........................... do

HUILES
Huile de morue T. N-,par gai 0 00 
Huile de loup-marin

raffinée........... .
Huile paille ——....... do
Huile de lard extra- ... ‘
Huile de laid extra No 1 
Huile d’olive pour ma­

chine................... .
Huile à salade.....-.......
Huile d’olive à lampion.
Huile de spermaceti...

ony
0 30 
0 32 
0 34 
0 32 
0 32 
0 36 
0 85 
0 60
0 50 
0 60
1 35 
0 35

0 35 
0 12

à 45

Huile de pétrole 
Huile de pétrole

Huile amène.

do 0 52}à 0 55
do 0 00 à 0 08
do 1 35 à 1 58
do 1 00 à 1 m

do 1 15 à 1 25
do 1 26 à 1 58
do 1 20 à 1 40
do I 60 à 1 85-
do 0 50 à 0 60

..par char 0 13

....par lot 0 l3j
.par char 0 19}

..—par 10 qrt. 0 ZQ
par 5 qrt. 0 *1

• •••M MtfMMMn MMMSM

ALLUMETTES 
Telegraphs la^caissa- 
Telephoue "
Star No 2 
Carnaval 
Parlor 
Lonisevilla

...par qrt 0

••••••••••••»

... $3-2
I.»

2.5»
2.9 
1.5 
3.0»

Mà4 
X à 3
Gà2 
OàS 
P à 2

MSN* MMItiS* •••**•

BALAIS
Balais A à 4 cordas...—(esc. 7})..-»..- î3 "

Bas « « „ 3.11
u il . 3.8
il u 2.6• MMN • MMtMM —Il II- MON «MMHM* a|

•“ . “ —»
“------•*_________ *!••

•• »—. m

u
ii • 
il 
ii 
H 

' Il
Parti balais (lute;,
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Les Patrons de l'Industrie
Nous continuons à recevoir des 

nouvelles de l’invasion de la pro­
vince de Québec par cette huitième 
plaie d’Egypte qui s’appelle “ Les
Patrons de l’Industrie. ” Le comté
de Huntington ' est actuellement 
presque complètement couvert, 
Beauharnois est entouré ainsi que 
Chateauguay.

D’un autre côté, nous voyons avec 
plaisir que le commerce de gros, 
comprenant bien.. ses intérêts, fait 
son possible pour protéger les mar­
chands faisant un commerce légi­
time et décourager ceux qui seraient 
tenter de sé joindre à la néfaste as­
sociation.

Nous sommes heureux aussi de 
constater un gérme de dissolution 
qui se développe dans cette mons­
trueuse organisation : son grand 
chef, un M. J L Wilson, veut en faire

Dans une entrevue avec un con­
frère de Montréal, M. Wilson énonce 
ainsi son programme : “ Conserva­
tion des relations avec l’Angleterre, 
un tarif pour le revenu seulement, 
abolition du sénat, abolition du sys­
tème des subventions-aux chemins 
de fer, et conservation du domaine 
public pour les colons réels. ”

Deux des articles de ce program­
me touchent à l’économie politique 
et nous devons dire qu ils sont bien 
choisis pour frapper l’esprit des cul­
tivateurs. Les autres sont de pure 
politique et ne pourront que jeter 
la division dans les ran.; s des Pa­
trons. Laissons-les donc s’eTrgag -r 
tant qu’ils pourront dan.-. cette voie : 
ils ne seront pas longo-m; s dange­
reux. • /;

Parmi les édifices publics qui 
doivent être mis en construction ce 
printemps, un des principaux sera 
celui de la Canada-Life, qui s’élè­
vera au coin des rues St. Jacques 
et St. Pierre, faisant face, d’un côté, 
a la Banque des marchands, et de 
1 autre côté à la Banque Molson. 
La plus importante des construc­
tions privées sera sans aucun doute 
celle que M. S. Carsley va faire cons­
truire, pour agrandir ses magasins, 
sur la rue St. Jacques, entre la 

nque Molson et la. bâtisse de la 
oanque d’Epargnes. Ce tronçon de 
la rue St Jacques sera, lorsque ces 
constructions seront terminées, une 
des localités les plus somptueuse 
ment bâties de tout le continent 
américain,

TELEPHONE BELL No 6251

Bois et Charbon
83 RUE WOLFE MONTREAÎ

Les Oranges et lé Choléra.
D’après le correspondant de Ber­

lin d’un journal de médecine de 
Londres, il résulte d’expériences 
faites par le Bureau Impérial d’Hy­
giène que les bacilles du choléra, 
mis en contact avec la chair d’une 
oi-ange ou d’un citron, sont détruits 
en quelques heures. Ils vivent un 
peu plus longtemps sur, l’écorce in­
tacte de ces fruits mais, même en 
cette position, ils périssent dans les 
24 heures. On attribue ce phéno­
mène à la grande quantité d’acides 
que contiennent l’orange et le citron. 
En conséquence le bureau d’hygiè­
ne a déclaré qu’il n’y avait pas lieu 
de placer aucune restriction sur le 
transport de la vente de ces fruits, 
même s’ils proviennent d’un pays 
contaminé par fe choléra.

On n’a pas découvert un seul cas 
de choléra provenant de la Circula­
tion des oranges ou des citrons.

Les ftimées des grandes villes.
Nous reproduisons pour le signaler à 

l’attention de qui de dn it, l’article sui­
vant qui a paru samedi dans un Iournal 
de Montréal :

Toute grande ville est forcément 
industrielle. Au milieu d’elle et 
autour d’elle s’élèvent des usines et 
des manufactures de tout genre qui 
alimentent son commerce.,-Ayec les 
usines et les manufactures on voit 
de toute part se dresser de hautes 
cheminées de tôle ou de briques qui 
vomissent continuellement, jour et 
nuit des torrents de noire fumée.

Aussi dans lès cités industrielles 
s’occupe-t-on beaucoup, depuis un 
certain nombre d’années, de cette 
question qui intéresse tout le monde 
au plus haut point, savoir : les 
moyens de combattre la fumée.

11 y a là une question d’hygiène 
et de salubrité et aussi une ques­
tion d’économie, comme on le verra 
un peu plus loin.

Qui n’a remarqué, par quelque 
coup de vent, les nuages der fumée 
qui empestent l’air des rues do 
Montréal, qui n’a été, à un moment 
donné, suffoqué par l’odeur nauséa­
bonde du charbon qui pénètre dans 
les-yeux, les oreilles et la bouche et 
noircit tout : choses, bêtes et gens.

La fumée de charbon est un enne­

mi et c’est pour cela qu’à Paris, à 
Londres, à Liverpool, à Manchester, 
partout enfin où elle est surabon­
dante on s'ingénie à en détruire les 
effets pernicieux.

** »
Evidemment, Montréal n’est pas 

encore arrivé à ce point de ressem­
bler à Londres ; .mais peut-être est- 
il temps de prendre des mesures 
pour éviter un “ enfumement ” qui 
constiturait un . danger public. 
Puissions-nous ne jamais avoir à 
subir, comme les Londonniens, ce 
brouillard empesté, qui existe sur 
leurs têtes à l’état presque perma­
nent et qui s’étend comme un crêpe 
de deuil sur la ville entière.

Un savant anglais, le professeur 
Chaud 1er-Roberts a évalué le poids 
du nuage dê fuinee qui est suspendîT 
audessus de Londres à cinquante
tonnes de charbon solide et à deux 
cent cinquante tonnes de charbon 
sous forme d’hydrogène carboné et 
d’acide carbolique.

C’est ^lonc une énorme .nasse de 
charbon qui se perd, sous une forme 
ou sous une autre, sans profit, pour 
qui que ce soit.

On a fait des calculs, lors de la 
dernière Exposition anglaise pour la 
suppression de la fumée, et on a ob­
tenu des chiffres vraiments prodi­
gieux. Il a été prouvé que le chauf­
fage au charbon dans les cheminées 
laisse échapper quarante-deux pour 
cent de la chaleur du feu. Or en 
supposant que l’on consume à Lon­
dres cinq millions dé tonnes par an. 
à 21 shellings la tonne, ce qui est 
un minimum, on arrive à la somme 
énorme de 2,257,000 livres sterling 
de combustible perdu, c’est-à-dire 
près de 11 millions de piastres. ,

Voilà ce que le charbon brûlé à 
Londres en pure perte lui coûte an­
nuellement ; il importe d’ajouter 
que c’est précisément cette quantité 
de charbon répandue dans l’atmos­
phère qui donne au brouillard de la 
capitale anglaise son aspect si som­
bre et le rend si dangereux pour les 
popjnons.

l’absorption complète des parcelles
de charbon qui s’échappent par les 
cheminées. Il faudrait abandonner 
les anciens procédés de combustion 
dans toutes les usines, et même 
dans les maisons particulières.

“ On dit que le brouillard de 
Londres est un Héau, a écrit un sa­
vant anglais ; il est clair qu’il vau- 
cirait mieux qu’il n’existât pas ; 
mais si l’on veut faire véritable­
ment son procès au brouillard de 
Londres, il fjiut accuser son princi­
pal agent : la fumée, qui en est 
l’élément pernicieux.”

Nous avons vu que le charbon 
brûlé dans la capitale anglaise en 
pure perte et qui se répand sous 
forme de fumée pouvait se chiffrer 
par une somme d’environ 11,000,000 
de piastres. Mais ce n’est pas tout.

* *

A

. y. ü

' '

Il ne faut donc pas s’étonner si, 
depuis longtemps, on 's’occupe en 
Angleterre de rechercher les moyens 
de combattre la fumée. On pense 
qu’il serait facile d’éclaircir le 
brouillard si l’on utilisait les der-

Quand survient un brouillard,rendu 
intense par la fumée, il faut éclairer 
la ville de jour comme de nuit : eh 
bien ! on a officiellement, relevé 
qu'une journée de brouillard, à 
Londres, mettait dans la caisse 
d’une seule compagnie de gaz,—et 
il y a un assez grand nombre'de ces 
compagnies,—une somme de 12,000 
livres sterling ; ne comptons que 
dix journées de brouillard intense .. 
par année, et nous atteignons la 
somme de '120,000 livres sterling 
pour la lumière supplémentaire 
fournie par annuellement par une 
seule compagnie.

On voit que le brouillard coûte 
cher aux Londoniens.

Il faut regarder Londres à vol 
d’oiseau pour se rendre Compte des 
effets de la fumée. On aperçoit des 
quartiers entiers coiffés d’une ca­
lotte noire, opaque. C’est un deuil 
qui se prolonge durant l’année en­
tière.

On conçoit facilement combien 
l’hygiène publique1 souffre d’un tel 
état de choses. La santé s’en res­
sent. Ce n’est pas sans danger qu’on 
vit dans un air aussi complètement 
enfumé, et les poumons sont cruel­
lement éprouvés 'car cette atmos­
phère de charbon.

Voilà pour la santé. Ajoutez que 
la fumée qui, en formant brouillard, 
donne à une ville une physionomie 
si attristée, produit, en outre, des 
détériorations considérables. Ici en­
core, empruntons des chiffres aux 
statistiques anglaises. On évalue 
le total des détériorations que pro-uruuiuuiu ai iuu uuubiui ico u.cjl- i — - ----------- ------ : . rjf

nières indications de la science pour , duit 1 atmosphere enfumée de Lon*
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Qu’est-ee qneà 2 millions de livres sterlii 
par an. Il n’y a là rien d’exagén 
et il suffit, pour le prouver, de rap- 

'■ ■'"ler que la restauration annuelle
. uu balais de Westminster coûte à T .. - , , - . , TT
l’Angleterre 2,500 livres. sterling La réponse n est pas aisée Un coup 

1 ?‘ Tirà que pour l’extérieur de l’édifica d œi1 rapide sur son histoire nous 
1 Dans ces calculs de frais causés i apprendra j>eut-etre quelque chose.

Qu’ést-que l’électricité ? la ques­
tion se pose sans qù’on le veuille.

■ par le brouillard, il ne faut pas ou­
f plier de comprendre la perte de 
t temps due aux retards des omnibus, 

des trains et des bateaux.
Il y a deux ans environ, le Conseil 

municipal de Paris, adoptant un 
jy; vœu émis par le Conseil d'hygiène 

pt : et de salubrité du département de la 
|):r Seine, avait voté une somme de 2,000 

francs pour “l’analyse des fumées 
ui Rendent insalubres l’atmosphèreq ...

, .'de Paris;
M. Jaubert, attaché à l’Observa­

toire de la Tour Saint-Jacques, 
poursuit depuis un an un travail ^ui
a pour but d’établir, sur un plan 
taillé de Paris, la position des gran­
des cheminées industrielles et l’éten­
due de la fumée qu’elles projettent.

“ Beaucoup de causes altèrent .la 
pureté de l’air quo nos concitoyens 

||' ; respirent, dit M. Jaubert, et la prin- 
S cipale est la fumée. Voici comment
4,’, ' —— ^Jn »-« r. «n MA AM/lll AO *nous procédons dans nos recherches/­

nous braquons, du haut de la Tour,
/unune lunette astronomique sur'une

cheminée qui émerge des toits envi­
ronnants ; nous pointons sur la carte
la place exacte qu’elle occupe : cela 
fait, nous étudions Sous tous les 
vents la fumée qui s’en échappe, et 
nous marquons l’extension de cette1 
fumée, le dégré de son opacité et la 
durée dë sa,-projection. ”

Quant tous les éléments d’infor­
mation, sont réunis, on trace sur le
plan de Paris un cercle dont le cen­
tre est la chetninée ennemie et dont 
la superficie marque l’espace envahi 
par la fumée.

** .*
m Demandons-nous, pour terminer, 

avec l’auteur des renseignements 
ci-dessus, sf, à Montréal, les précau­
tions règlementaires concernant la 

' disposition et la hauteur des chemi­
nées ont toujours été prises. D’autre

S art, il y aurait lieu d’examiner 
’une façon générale, méthodique 

rationnelle, s’il n’y aurait pas possi­
bilité de faire brûler la fumée au 
moyen d’appareils spéciaux, aux­
quels on a donné le nom de “ fumi- 
vores.”

Cela intéresse la santé publique. 
Les hygiénistes sont unanimes à re­
connaître que, dans beaucoup de 
villes industrielles, l’air contient en 
suspension, à l’état permanent, une 
quantité considérable de matières 
malsaines provenant des cheminées 
des usines.

Et tout.ee qui intéresse la santé 
publique .ne doit pas nous laisser in­
différents, surtout dans une agglo­
mération de l’importance de celle

__de Montréal ; espérons donc _qu’a
vant longtemps la science nous dé 
barrassera en l’utilisant avèc profit 
de la fumée, notre ennemi du mo 
ment

• ~~ Oculus.

La chambre basse du parlement 
japonais vient de passer un bil 
abolissant les droits sur le coton,

Il y a bien longtemps, quelque 
six cents ans avant notre ère, si l’on 
en croit la légende, les petits en­
fants de Mi 1er, en Ionie, jouaient 
avec des espèces de pierres que la 
mèr jetait sur le rivage; ils frot­
taient ces pierres sur le pan de leur 
tunique de loine ; alors, elles atti­
raient des brins de paille, des mor­
ceaux de feuilles sèches, et cela/ ré 
jouissait .les enfants. Tlialès, un des 
sept sages, vit leurs jeux, il examina 
es pierres, reconnut l’électron, l’am 
me parfumé ; il vit que le frotte 
ment y faisait apparaître un agent 
spécial qui lui donnait des proprié­
tés nouvelles; il nomma cet agent 
électricité. C’est paraît-il, tout ce 
qu’il fît. Il savait, sans doute, com- 
ûen les, hommes se contentent faci- 
ement'd’un mot, et qu’un nom bien 
trouvé suffit souvent à faire une 
renommée ; il savait aussi, pour 
’’avoir éprouvé, que celui qui veut 
aller au-delà et savoir ce qu’il y a 
derrière le nom doit donner sa vie 
à la recherche pour ne trouver à la 
lin que l’insuccès bien souvent, 
presque toujours lé doute et la cri­
tique ; il avait trouvé le nom, il 
s’en tint là ; c’était vraiment un 
sage. .

Au reste l’antiquité, qui a tant 
philosophé, n’observait pas beau­
coup, et expérimentait moins enco­
re. Aristote est peut-être le seul 
grand observateur, Archimède le 
seul expérimentateur marquant que 
nous a légué l’époque grecque et 
romaine.

Après elle, le moyen âge, l’obscu­
rité, le bruit incessant des armes, la 
barbarie renaissante. Qui, pendant 
ce temps, pensait ’ encore à frotter 
l’ambre et s’intéressait à l’électri­
cité ? Quelque moine peut-être, ou­
blié dans son cloître, ou plutôt 
quelque savant arabe, de ceux qui 
nous ont transmis l’algèbre et l’al­
chimie avec leurs noms orientaux.

Nous ne savons pas, et pendant 
des siècles l’électricité semble dor­
mir. Nous ne. savons pas non plus 
comment elle s’est réveillée, car il a 
dû exister des travaux et des études 
avant le traité de magîictc, le pre­
mier document que nous ayons, et 
qui fut écrit par Gilbert, le méde­
cin de la reine Elisabeth d’Ang 
terre.

Il est fort curieux, ce traité et 
.montre dans son auteur, à travers 
quantité d’idées fausses, inévitables 
au seizième siècle, un . observateur 
et un expérimentateur. Il à vu que 
l’électricité pouvait se développer 
sur beaucoup de corps, il a entrevu 
a liaison entre, l’électricité et le 
magnétisme ; on lui attribue même 
bien qne cela soit douteux, cette 
découverte importante qu’il y a des 
corps qui qe se laissent pas traver 
ser par l'électricité,lescorps isolants 
et d’autres où elle se transporte avec 
une extrême facilité, les corps con­
ducteurs.

Il ne sait pas d’ailleurs ce que 
c’est que l’électricité, mais, il a déjà

indiqué le fnot de fluide; un mot 
qui a fait une haute fortune, sans 
doute parce qu’il ne signifie rien,'ou 
plutôt qu’il signifie tout ce'qu’on 
veut. Succès de la médiocrité com­
plaisante. . /
- La méthode scientifique a com­
mencé d’être appliquée, elle ne s’ar­
rête plus, les travaux se multiplient: 
beaucoup sont oubliés dont il ne 
reste que les traces. Quelques-uns 
subsistent, par exemple les recher­
ches d'Otto de Guéricke et la ma­
chiné formée d’une sphère de soufre 
que l’on faisait tourner en la frot­
tant avec les mains. C’est vers ce 
temps, sans doute, que l’on aperçut 
pour la première fois l’étincelle 
électrique ; qui la vit le premier, on 
ne sait, mais aussitôt apparaît l’idée 
que l’électricité n’est autre chose 
que la foudre. L’homme a reconnu 
non sans éni-ouver sans doute un 
sentiment d'orgueil,qu’il tenait dans 
sa main, avec sa petite machine, l’un 
des plus effrayants phénomènes de 
la nature. Toutefois il ne semble 
pas que sa hardiesse se soit haussée 
dès l’abord jusqu’à penser qu’il 
pourrait dompter ce phénomène, le 
régler et l’utiliser ; sa première idée 
a été de se servir de ce qii’il savait 
pour se défendre. Cest dans ce sens 
que sont dirigées les recherches du 
dix-septième et du dix-huitième 
siècle, et nous ne voyons d’autre 
application pratique des travaux 
assez nombreux produits pendant 
ce temps que le paratonnerre.

La fin du dix-huitième siècle 
amène la découverte qui doit tout 
changer, celle de la pile et du cou­
rant électrique.

On a beaucoup attaqué Volta; on 
lui reproche de n’avoir pas vu lui- 
même la portée de son invention 
on dit que la théorie qu’il a donnée 
de sa pile est faussa II y a du vrai 
mais on exagère ; sans doute qu’il y 
a eu dans la science des esprits d’une 
plus vaste envergure que celui de 
Volta, mais il n’a pas été sans com­
prendre qu’il apportait une forme 
nouvelle de l’électricité, une forme 
sous laquelle elle devenait suscepti 
ble de fournir de l’énergie ; quant à 
sa théorie, si elle n’est pas tou à fait; 
exacte, il se rencontre en cela p.vec 
plus d’un grand inventeur, et, pour 
ne pas sortir dë l’électricité, la ma­
chine dynamo-électrique et le télé 
phone par exemple, ont été conçus 
en partant d’idées fort différentes 
de la théorie aujourd’hui acceptée.

Quoiqu’il en soit, la voie nouvelle 
est ouverte ; le développement pra­
tique va être incessant. L’histoire 
en est bien connue et U n’est guère 
utile de la redire ; mais après tout, 
on peut, Sans être avare, prendre 
quelque plaisir à passer rapidement 
l’inventaire de sa richesse. Il peu ; 
se rencontrer dans la revue quelque 
détail oublié que l’on retrouvera 
voloûtiers.

• #
L’électricité a d’ailleurs ceci pour

elle qu’elle nous présente plusieurs 
figures de savants aimables ; aucune, 
je pense, plus que celle d’Ampère 
qui, au commencement du siècle, fit j 
faire à la science un si grand pas. 
La timidité, la distraction d’Ampère 
sont dès longtemps célèbres et ont 
donné naissance à quantité d’anec- 

‘ dotes. Ses lettres publiées nous ont

révélé la bonté,ia délicatesse de ce 
caractère exquis ; mais tous ceux 
qui ont touché à la science électri­
que savent à quelle hauteur il faut 
fiacer ce génie à la fois précis et 1 
étendu aussi éminent dans la théo­
rie que dans l’expérience. Ampère 
ne procédait pas en chercheur hasar­
deux ; partant d’une idée qu’il con­
solidait par le calcul, il aboutissait 
‘ des conclusions bien terminées 
qu’il contrôlait ensuite. On raconte 
qu’un jour,*il faisait un essai ; uu fil 
mrcouru pat 1^ courant électrique 
iormait un équipage -mobile qui, 
dans certaines conditions, devait se 
mettre à tourner ; l’expérience était 
délicate. Aidé d’un collaborateur, 
Ampère l’avait plusieurs fois re­
commencée sans réussir ; il était 
tard et son aide voulait se retirer.
“ Monsieur, lui disait le bon Ampère, 
je vous en prie, restez encore uu 
peu.” Et presque pleurant, il ajou­
tait : “ Il tournera, monsieur, restez, 
je vous assure qu’il tournera.” Et 
le fil tourna, montrant une fois de 
plus comment certains esprits ont 
la perception évidente des rapports. 
que les autres n’aperçoivent pas, 
faculté qui est proprement ce que 
nous appelons le génie.

Ampère donna les lois de l’élec­
trodynamique. D’autres, Ohm, pour: 
ne citer que lui, donnèrent les lois • 
de la production et de la propaga­
tion du courant électrique, les 
moyens (Te le mesurer ; en somme, 
dans les quarante premières années 
du siècle, la théorie de l’électricité, 
sous cette forme active était cons­
titué dans ses parties essentielles; 
on ne'sait pas ce que c’est que l’é­
lectricité, mais on peut , s’en servir :' 
et les grandes applications indus­
trielles auraient pu se réaliser.

Elles devaient attendre cepen-' 
dant. C’est que pour les grandes 
applications, il faut disposer de 
grandes puissances, quelle que soit 
la forme sous laquelle on veut les 
employer ; or, nous n’avons jusqu'ici 
qu’une seule source économique et 
commode de puissance, c’est la cha­
leur. On ne savait pas alors pro­
duire l’électricité au moyen de la 
chaleur ; le lien, le procédé de pas­
sage de l’un à l’autre n’était pas 
trôuvé. On demandait l’électricité 
à la combinaison chimique, à la com­
binaison du zinc dans les acides, 
procédé incommode et coûteux qui 
interdisait la production en masses. 
Il fallut se restreindre aux applica­
tions qui se contentent de faibles 
courants, et renonçant à demander 
à l’électricité la puissance, utiliser 
les admirables qualités de rapidité, 
de précision qui la rendent si apte 
à produire des signaux à distance. 
Ce qu’on pourrait nommer l'époque 
télégraphique commença. «

Que de merveilles d’ingéniosité 
et d’invention seraient à citer dans 
cet ordre d’idées ; sans parler des 
appareils à signaux en eux-mêmes, 
un résultat a été visé et atteint de 
plusieurs manières, c’est de per­
mettre ' à une ligné conductrice de 
transmettre en un temps donné le; 
plus de dépêches possible; Peur 
cela on a inventé le système dupleî 
dans lequel les deux interlocuteurs 
parlent en même temps, procède 
aussi incorrect qu’incommode daus
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la vie usuelle, parfait en télégra­
phie; puis toute la série des mul­
tiplet Ceux-ci sont en général 
fondés sür ce fait que l’éleetricité 
emploie pour transmettre le signal 
beaucoup moins de temps qu’il n’en 
faut au télégraphiste pour le for­
muler ; les moyens employés pour 
utiliser ce fait sont aussi ingénieux 
que variés; Il faudrait donner le 
même éloge aux appareils qui ont 
permis la télégraphie sous-marine, 
et où s’est déployé le génie de sir 
William Thomson (nous l’avons trop 
longtemps admiré sous ce nom pour 
pouvoir l’appeler sans hésiter lord 
Kelvin). Mais que dirons-nous du 
téléphoné qui est venu couronner 
cette brillante série par une mer­
veille inattendue, du téléphone qui 
déjà s’étend, se perfectionne, et qui 
est loin d’avoir dit son dernier mot ; 
n’aurons-nous pas quelque jour le 
moyen de voir à distance ; pourquoi 
pas ?

Pendant qu’on télégraphiait ainsi, 
une révolution se préparait ; un 
homme de grand génie, Faraday, 
avait-apporté des notions nouvelles ; 
il avait découvert ce qu’on nomme 
les phénomènes d’induction, mon­
trant, par exemple, que si l’on met 
un fil de cuivre en mouvement à 
proximité d’un aimant, il se déve 
loppe un cou/ant électrique dans ce 
fil comme s’il était relié à une pile 
électrique. ,

Dès lors, la liaison qui nous man­
quait entre l’électricité et la chaleur 
est trouvé, car si le mouvement 
nous donne l’électriçité, d’autre part 
nous savons produire le mouvement 
au moyen de la chaleur, puisque 
nous possédons la machine à vapeur; 
il doitçdonc être possible en dépen­
sant du charbon dans une chaudière 
d’engendrer le courant dans une 
machine appropriée.

Cela était possible, mais il fallut 
des années pour que l’idée prit for­
me et se réalisât ; il sera juste de 
faire remonter à Pacinotti la pre­
mière idée de la machine dynamo 
électrique qu’il Imagina en 1864, il 
sera juste aussi d’en reporter le 
mérite pratique à Gramme, qui la 
retrouva sept ans après et la rendit 
utilisable.

Ce qui s’est passé depuis, chacun 
l’a vu : c’est l’éclairage électrique, 
d’abord discuté, s’accrochant aux 
obstacles, mais après tout recherché, 
apprécié, faisant son chemin tous 
les jours ; puis c’est l’électricité ap 
pliquée à la traction, la moitié des 
tramways, aux Etats-Unis, déjà de­
venus électriques, le mouvement 
commençant en Europe pour ne plus 
s’arrêter; c’est encore l’électricité 
pénétrant dans la métallurgie, pré 
parant l’aluminium à bon marché, 
raffinant le cuivre, utilisée pour les 
blanchiments, c’est en un mot ainsi 
qu’on le dira mieux dans un pro 
chain numéro,une puissanceactuelle 
d un million de chevaux vapeur 
employés à produire l’électricité 
que sera-ce demain ?

La-carrière est immense et toutes 
les espérances sont justifiées ; le 
mouvement électrique ne s’arrête 
pas ; la science évolue sans cesse 
il est bien probable, par exemple 
que nous ne nous arrêterons pas aux 
moyens actuels d’engendrer l’élec

iricité ; nous la tirons de la chaleur 
il est vrai, mais par quel procédé 
détourné, chaleur, vapeur, mouve­
ment, électricité, et avecqUel gaspil- 
’age; V . _ .

C’est à peine si nous recueillons 
en énergie électrique 10 °/o de la 
chaleur fournie par le charbon 
)rulé ; cela est barbare, pourquoi 
n’y aurait-il pas un moyen plus 
direct et meilleur ? On lé trouvera 
n’en doutons pas, et ce jour là l’in­
dustrie entière sera transformée, la 
machine à vapeur sera remplacée 
par la forcé électrique ; la machine 
à vapeur en obligeant le travail à'se 
grouper autour d’elle a été la cause 
originelle de la création des grandes 
usines, des ateliers concentrés ; 
l’électricité qui se distribue aisé­
ment peut amener le mouvement 
inverse, en dispersant la puissance, 
favoriser l’initiative individuelle, 
modifier profondément l’état social. 
Tout est dans tout.’

Et maintenant revenons qu’est- 
ce que l’électricité ? '

ii faut bien reconnaître que lTiis- 
toire n’a pas préremptoirement ré­
pondu, et s’il faut parler en toute 
rigueur scientifique nous devons 
avouer que nous l’ignorons.

Mais à côté de la rigueur, il y a 
l’hypothèse, et ou a bien le droit de 
faire quelques pas de ce côté ; la 
masse d’études qui ont constitué la 
science n’ont pas été sans apporter 
quelques lumières.

Ampère avait donné les lois des 
actions que les courants exercent 
entre eux ; un courant, par exemple, 
qui passe dans une direction paral­
lèle à un autre, l’attire ; comment 
cela peut-il se faire, dit Farady ; le 
résultat est bien exact, mais com­
ment concevoir cette action exercée 
à distance ; il n’y a pas de faits 
mystérieux dans la nature, s’il y a 
attraction, c’est que le premier cou­
rant agit sur le milieu qui l’entoure, 
et que ce milieu vient ensqite agir 
sur le second courant ; l’électricité 
est une propriétâgénérale des corps 
et elle agit d’une manière continue 
dans tout l’univers qui en est pé 
nétré. •

Puisun grand discipledeFaraday, 
Clerk Maxwell, reprenant cette hy­
pothèse féconde, la-serre de plus 
pvès, l’attaque par le calcul ; il fait 
voir que l’éléctricité est un agent 
analogue à ceux que nous connais- 
sonsdéjà. Leseffetss’expliquenttrès 
bien en la considérant comme un 
mouvement, une ondulation. Bref, 
s’il n’atfirmç pas précisément que 
l’électricité n’est autre chose que la 
lumière, il indique si' bien sa pensée 
qu’on a pas hésité à l’affirmer après 
lui.

De bien curieuses expériences 
viennent appuyer cette idée, parti­
culièrement les travaux si frappants 
ou Hertz a mis en relief l’existence 
des ondes électriques et a montré 
qu’elles se comportent tout à . fait 
comme les ondes lumineuses.

Aujourd’hui, les gens rigoureux 
déclarent qu’ils ignorent, les gens ré 
servés se taisent,- les ^ens hardis di­
sent que l’électricité c est la lumière, 
ou, que si ce n’est elle, c’est donc sa 
sœur jumelle.

Les gens difficiles pourraient dire 
que ce n’est pas une solution puis:

que, au fond, nous ne savons pas 
nen ce que c’est que la lumière ; 
mais les gens difficiles auraient tort ; 
nous ne savons rien au fond, mais 
nous avons pour les phénomènes 
'umineux une théorie bien complète, 
des hypothèses déjà vérifiées, un en­
semble de connaissances qu’il sera 
précieux de pouvoir appliquer à un 
agent sur lequel nous étions bien 
moins avancés.

Et, d’ailleurs, n’est-ce pas une sa­
tisfaction pour l’esprit de voir se 
simplifier-, la conception du monde. 
Après ces grands principes aujour­
d’hui si solidement fondés et deve­
nus les liasses puissantes de la scien­
ce, la conservation de l’énergie, on 
éprouve une sensation reposante à 
voir encore les phénomènes se rap­
procher, les actions d’apparence si 
diverses se confondre, et marcher 
vers l’unification des forces.

Lesplusfrappants rappochements 
ont été vus. On„a réalisé les ondes 
électriques, comme on avait aperçu 
les ondes lumineuses ; elles se com­
portent de même manière ; la vites­
se la translation paraît être la même, 
seulement l’électricité a une échelle 
de dé veloppement bien plus vastedan 
le temps et l’espace, bref, l’électri­
cité serait le général et la lumière 
le cas particulier.— (Le Canada)

Frank Giraldy

Actualités.
La Chambre de Commerce du dis­

trict de Montréal a enfin obtenu 
d’qvoir un représentant à la Com­
mission du Havre de Montréal. Nos 
félicitations.

** •
Trente mille noms d’exposants 

sont imprimés pour le catalogue de 
l’Exposition de Chicago et trois 
mille autres sont composés. L’ou­
vrage devra être prêt pour le 1er 
mai.

* *

.. M. Désiré Chaput, d’Egypte, dit 
que les bons de la Coopération 
Commerciale lui ont augmenté ses 
ventes au comptant de vingt-cinq 
pour cent au moins.

** *
Lorsque l’épicier voit sa femme 

s’inquiéter de son chapeau du prin­
temps, il doitcomprendre qu’il est 

’ ‘ ' faitemps pour lui de faire son nettoy­
age annuel et de revoir son stock de 
mai-chandises duprintemps.

(Grocer.)
*

• *-

. Nous avons apprisqu.e M M. F red 
R. Alley & Cie, que ces Messieurs 
ont vendu, la semaine dernière pouf 
plus de 825,000 de terrains au Parc 
Amherst dont 813,000 à la même
personne.

*
* *

'M. L. J. Hérard, dont le magasin 
avait été ravagé il y quelque temps 
pal- un incendie, vient de rouvrir 
ses portes avec un assortiment com­
plété de ferronneries de tout genre ; 
outils, ferrements, fournitures pour 
constructeurs, quincaillerie, coutel­
lerie, argenterie, articles en plaqué, 
eto. Les anciens clients de M. Hé-

■ ■ «
" ■ • mw-i ■ I

,—1..... ““ "• ' — .
rard retrouveront chez lui cet ac­
cueil sympathique et ces conditions || 
accommodantes qui lui ont déjà fait ^|M 
un si bel achalandage. Qu’on me '*■ 
l’oublie pas. S,

* * • ïêM* -

Le marchand de bananes ambu-iMi 
lant a fait son apparition, avec son
étalage, au coin des rues de Mont­
réal ; lui a-t-on réclamé l’exhibition „ 
de sa licence de colporteur? Sousle ||| 
régime McSlmne, une foule de col-jff 
porteurs obtenaient une licence gra­
tuitement ou à peu près. Les mar- 'M 
chands établis, qui paient loyer et f|| 
taxes, espèrent que M. le maire Des- f||, 
jardins corrigera cet abus.

** * U
D’après Bradstrcet; les faillites 

en Canada durant le premier tri­
mestre de 1893 et 1892 ont été 
comme quit : ■■ ,

1893 1892
Nombre........  526 - 559
Actif............ 87,447,10582,205,208
Passif........... 4,788,824 4,866,219 -g

Voici les chiffres pour la province 
de Québec "

1893 1892
Nombre........ 160 195
Actif............8 469,6918 918,661
Passif.... ! .^JL,161,033 2,287,365

* - * *
Les couronnes en papier vert ou 

doré dont on ceint la. tête des lau­
réats dans les distributions de prix 
donnent' lieu, comme on doit bien 
s’en douter, à up commerce très im­
portant ; mais sait-on quel en est le 
principal centré de fabrication ? 
L’hospice de Bicêtre. Lorsque l’état 
de leurs nerfs le permet, on fait col­
ler aux agités le papier peint qui 
remplace le laurier antique. Et l’on 
voit, très acharnées à cette besogne, 
des gaillards qui, dons un accès de 
démence, ont tué un ami ou un pa­
rent. C’est avec le produit du tra­
vail des fous que l’on couronne des 
sages. _________

■ ,‘,v
-ti

■ ;•/.

Renseignements Commerciaux
DEMANDES DE SÉPARATION DK BIENS, 

Madame Philomène Oharbcmneau, 
épouse de-M. pierre Legault, journalier, 
de Hull. J

Mademe Sarah DeLisle épouse de M, 
Honoré Poulin, •* maichand de St- 
Martin ” Beauce.

DIVIDENDES DE FAILLITES. • •
Dans l’affaire de Alfred Sauvé, de St' 
Henri ; premier dividende payable à 
partir du 10 avril. Kent et Turcotte cu­
rateurs.

Dans l’affaire de M. J. O. Paré, de 
Montréal ; premier dividende payable à 
partir du 10- avril, Kent & Turcotte, 
Curateurs.

Dans l’affaire de,M. Honoré Martel, 
de Chicoutimi ; premier et dernier di­
vidende à partir du 19 avril, H. A. 
Bédard, curateur.

Dans l’affaire de Gabriel Miles, de 
Grand Pabos ; premier et dernier divi­
dende payable à partir du 17^.vril. H. 
A. Bédard. curateur. ——

Dans l’affaire de Mme M. A. Lenoir, 
de Montréal ^'premier et dernier divi-, 
dende payable à partir du 18 avril. Chs 
Desmartea'u curateur.

Dans l’affaire de A. C. Verrlauet, de 
Montréal ; premier et dernier dividen-.

■'.'.4

s®.

"a -, -.

%
-

v,-:ÿ



Scientific American Quart.......__payable à'pàttir du 19 avril. Ohs. 
smarteau, curateur. - *

/. Dans l’affaire de M. Elie Audet, de 
laticooke ; premier et dernier di viden- 

de payable à partir du 18 avril. Millier 
Griffith, curateurs.

j|; Dans l’affaire de la Compagnie du 
(premier et dernier dividende pay­

able à partir du 17 avril. Thomas
|Evans et John Hyde, liquidateur. 

CURATEURS
M. Nap. Matte a été nommé curateur 

. & la faillite de. M. Gaudias Lamontagne, 
de St>Pierre, Oharlesbourg.

Bilodeau & Renaud ont été nom­
més curateurs à la faillite de M. Léo­
nard Bastién, de Mile-End.

M. J. A. Côté, a été nommé curateur 
à la faillite de M. Charles Lamb, de 
Percé.' . .

’ FAILLITES. • . ,

K? Martinvi/lc.— Johnson & Green, com-
merçant», ont fait cession deleurs biens. 

$£iPMt>ntr/a/.—Alexander Mackay, fer
. blantier, a fait cession de ses biens à la
demaude de harden. King & CitJr* 

b , Passif environ $8000.
Assemblée des créanciers le 12 avril.

îp|jjj Charles Thackray, entrepreneur, a 
. fait cession de ses biens à la denyinde 

Sp&M. Wm McNally.
||$j. Passif environ’ $0000. '
pv; Assemblée des créanciers le 12 avril. 
!;■ M. Wm Spalding, bijoutier, a fait 

cession de sés biens,
fi Passif environ $1800. |
pgv. Streli—MrJrA. Laurin, marchandises 

sèches, a fait cessîbn de ses biens.
l'if- MM. Chapdelaine & Frères, épiciers 
r-et ferronniers, offrent 50c dans la pias- 
’ tre à 8, 0,9 et 12 mois; dernier paiement 

garanti ; actif $1,000 ; passif $3,700.
'/ v Ste-Madtltint,—M. F. X. Hébert, com- 
V’ merçant de grains, foins, etc, est absent 
JÉââpàÿs.' ' •
m?'- - *y: -

CAVEATS, 
TRACE MAJtVs,T TRADEMARKS, 

DESION PATENTS 
.. .. OOPYRIOHT8, eto<

For Information and free Handbook write to 
MÜNN A CO.. 361 BROADWAY, NEW Yonj. 

Oldest bureau for securing patente In. America., 
Every patent token ont by tu Is brouobt before 
the pubUo by a notice given free of charge In the
», . .A^S At . »

410 puuuv U/ U UUUW Is* V VIA a#.-----------------------------

Scientific ^mwitaa
» a . . ..____________ •__ in the

year; $L50 six months. Address MÜN1 
PUBU8BER6/361 Broadway, New fcork.

rpnE RIPANS TABULES regulate the stomach, 
X liver and bowels, purify the blood, are pleas* 

ant to take, safe and always effectual. A reliable 
remedy for Biliousness, Blotches on the Face, 
Bright's Disease, Catarrh. Colic, Constipation, 
Chronic Diarrhoea. Chronic Liver Trouble, Dia- 
•betes, Disordered Stomach, Dudness, Dysentery, 
Dyspepsia, Ecréma, Flatulence. Female Com­
plaints, Foul BreattnHeadache, Heartburn, Hires, 
Jaundice, Kidney Complaints, liver Troubles. 
Loss of Appetito, Mental Depression, N 
Nettle Rash,!1 ■■ Painful
tion. Pimples, 
to the--------w iuo Head, 
pterion. Salt 
Head, 8crof- 
ache.Skin Die- 
8tomach,Tired 
Liver, Uloers, 
and every oth- 
or disease that

____fulDiges-
Bush of Blood 
Sallow Com- 
Rhettrn, Scald 
ula, Sick Head- 
eases, Bonr 
Peeling,Torpid 
Water Brash 
er symptom 
results from

impure blood or a failure In the proper perform­
ance of their functions by the stomach, liver and 
intestines. Persons given to overeating are ben­
efited by taking one tabule after each jneaL A 
continued use or the Ripons Tabules is et rarest 
cure for obstinate constipation. They V. attain 
nothing that can be injurious to the most deli % 
cate. 1 gross $2, 1-2 groto $1.85. 1-4 gross 76c., -
1-84 gross IScents. Bent by mr;* ---*-------- -
Address THE RIPAN8 r^ - 
P. O Box 573, New York. n

Fort at an Bonne Bant*.
. Rutland, Vt., Nov. 1888.

M. O. F. Cummings écrit à la date ci-dessus: Mon 
attention fut appelée sur le Remède ou Tonique 
Nerveux du Pire Koenig, par le Rév. M. Loncrgan, 
au jour de l’an. L’alné de ines enfants était atteint 
de Pépilcpsie depuis l’Hge de il mois, et nous avons 
ronsulte plusieurs médecins, sans succès. U’enfant 
commença it perdre le contrôle de ses muscles h la 
figure, indiquant certains signes de difficulté h la 
vue que je nu puis exactement définir. Mais après 
lui avoir donne du Tonique NervCun, il devint beau 
et n’a jamais eu de convulsions épileptiques, et au. 
jottrd’nul 11 est fort, vigoureux et plein de santé

lies Etats-Unis
s#*',;fl<v;
m

Publient plus de Journaux
I qu’aucun autre pays du monde. Us en ont maintenant plus de 20,000 
>;-De fréquents changements ont lieu et ceux .............gVv;  ---- -- ,—  ------0— ------------wv qui ont besoin d’un .catalogue
: exact des journaux publiés aux Etats-Unis et au Canada devraient 

acheter un exemplaire de la dernière édition du

f:

Wï
&ÿv
H;
v'P
K

American
Newspaper | pour 1893. 
Directory

(Publié le 20 Avril.)

Çet ouvrage est la source reconnue do ronsolgnements sur la statistique des journaux des Etats-Unis et du Canada

m-

Les Annonceurs, Agents d'Annonoos, Journalistes, Politiciens ot les fonctionnaires du gou 
vernement. s on rapportent’à scs derniers comme à la plus hauto autorité. .

U donne une courte description dochaque locolité où sont publiés les journaux, avec le nom 
dü comté, la population de 1 endroit, etc., etc. '

11 donno le nom do tous lès journaux ot autros publications juridiques.
Il en donno la roliglon, la politique, la olasso ou autros trait caractéristique.

- • H donno les jours do publication. ■
Il donne lo nom du Rédacteur en ohof.
11 donno lo nom de l'Editour.
Il donne le format du journal.
Il donno le prix do l’abonnomcnt.

itç-Il donne la aa'e de la fondation. - 1 •
■ Il donne la oiroulation, j • . . -

Il donne lo nom do tous los journaux dans chaque comté. .
H donno la liste de tous les journaux cotés dans lo corps du livro, ù une circulation do plus de omqnullo. ■ ■,

;■ Il contient aussi bcauooup do tableaux et classifications intéressantes.

“ L’American Newspaper Directory” est maintenant dans 
$ sa vingt-cinquième année. O’est non seulement le premier, 

mais il reste enoore l’ouvrage pour lequel on prend le plus 
|v de soins afin de ne compiler que des renseignements exacts
ijl.#..
w-

Expédié partout spr réception de Cinq piastres.

Ecrire à
THE AMERICAN NEWSPAPER DIRECTORY,

• 10 Spruce Street, Nêw York.

Mercredi, S avi'ü 1893.
Comme elle est réjouissante cette 

résurrection de toutes choses après 
les funèbres austérités du carême ! 
C’est la vie dans toute sa généreuse 
expansion. Tous les magasins de 
nouveautés’étalent leurs marchan­
dises printannières, si fraîches et si 
belles que l’œil eh est fasciné et que 
les acheteurs(surtout les acheteuses) 
une fois à même de les âdmirer à 
loisir,ne peuvent s’empêcher de faire 
de larges achats ; car dites-moi, con­
cevez-vous une femme vraiment 
complète sans une robe à patron 
nouveau, sans un chapeau à la mode 
du jour ?

Et ces mille inventions du caprice 
deviennent de réels besoins pour 
une jolie mondaine et, par une bien 
naturelle conséquence, une source 
de bénéfices importants pour les 
bonnes maisons de commerce. Un 
peu plus tard avec l’ouverture dé­
finitive de la navigation, la clientèle 
choisie de la campagne continuera 
le mouvement si bien commencé ; 
nos marchands le savent et sont 
tous joyeux dans la perspective d’uu 
printemps qui semble devoir être 
excellent. •

Dans l’industrie, rien qui atttire 
particulièrement l’attention. Les 
ouvriers des manufactures sont ré­
gulièrement au travail, les gages 
sont bons, et il ne paraît pas y avoir 
dé désertions immédiates avec les 
patrons. On entend bien parler de 
temps à autres de changer les con­
ditions du travail de manière à en 
venir petit à petit à la journée de 
8 heures; certains meneurs pous­
sent en ce sens et cherchent à faire 
des proselytes.

Heureusement, au moins pour 
notre ville, il ne semble pas que les 
canàdièns-français soient désireux 
d’opérer cette évolution et nous ne 
saurions les en blâmer. Je crois 
vous avoir dit dans une précédente 
chronique que les manufactures de 
chaussures ont été occupées par 
suite de commandes importantes; 
l’activité se continue et rieu ne fait 
présager pour le moment du moins, 
une-diminution d’ouvrage.

Encore beaucoup de neige dans 
lea.rues, la pluie d’hier suivie d’une 
forte gelée, n’a guère servie qua en 
faire dé véritables casse-Cou. ' La 
température se tient au froid, ce 
qui signifie que malgré l’absence de 
pont de glace devant la ville, la 
navigation ne » s’ouvrira pas plus 
tôt que d’habitude. Les armateurs 
et propriétaires de vaisseaux de 
cabotage sont à faire les réparations 
d’usage et à préparer les voitures 
et les gréements, ce qui donne une 
certaine animation à notre port.

- ÉPICERIE.

Un peu plus d’activité dans .le 
commerce d’épiceries dû à la ferme 
ture du carême et à l’approche de 
l’ouverture de la navigation, aucun 
changement dans Tes prix de la se­
maine dernière : •

SbcRE8: .
Jaune........................................... 34 à 4]
Portdered............................... 5j
Cut Srap......................... {......... 6 à 64

15

Esha pound 1§ Boîte 
Conserves : •

Sardines Letellier 4 boîtes,
i boîtes....................................... $12.00
‘ “ (sans Arêtes)...................  20.00

omard-.T___:.................... $1.80àl.90
Saumon.................................. 1.60 à 1.05
Tomates........................ :.... 1.00 à 1.10
Blé d’inde.............................. 1.00 à 1.10
Pois Canadiens.................... 1.05 à 1.10

Sein,
En magasin.......:................. 65 à 75c
Fin, demi sacs............ . 40à45c
Gros sacs................................ 1.45 â 1.50
Huile de charbon................. 12 à 12jc

Alcalis ; .
Soda a laver.................

1 à pâte..................
Caustics cassés............

1.00 à 1.05
2.00 à 2.60
3.00 à 3.75

Allumettes : ' .
Dominion.............................. 2.50 à 2.60
Cartes..................................... 3.25
Levisiennes........................... 2.60 •
Amendes Terragones— .. 15 à 16c

“ Tvica-,................... 13 à lte
Avelines, Céciles.................. 9 à 10c
Turkish.................................. 8 à 8Jc

Pommes :
D’hiver................................ ....
Russets, greenings et. Bald­

wins.....................................
Fameuses..............................
Oranges Messine..................
Baril........................................
Floride...................................
Jamaïque........................... ,.
Citrons ................................
Poires....................... le quart
Pêches....................................
Pommes évaporées..............

$3.00. à 3.50

3.50
3.60 à 4.00
6.50 à 7.00
6.50
5.00
7.00
5.00 à 0.00
7.00
1.50

9 à 10c
Raisins :

Bleu Can....  ............. 6jc
Rouge..................................... 54c
Vert........................................
Malaga.....................le quart 6.50 à 7.50

Ognons:.
Spanish.................................. 1.00 à 1.10
Canadian Red................— 2.50 .
Fromage................................ 124 à 13c
Beurre frais........................... 26 & 28c

“ fromagerie................ 25c
marchand •>.............. 20 à 22c

Œufs frais...................... . 25c
“ chaumés........................ 17 à 18c

Patates.................................. 70 à 80c
FARINES, GRAINS ET PROVISIONS

Les prix $6nt les mêmes que ceux 
notés la semaine dernière :

Farines :
Superfines............................... 0.37 à 0.38
Fine.......................................... $3.10 à 3.20
Extra.......................................  3.60 à 3.80
Patent.... .................................  4.00 à 5.00
S. Roller.................................. 3.80 à 4.00
S. Baker.......... r....................  4.40 à 4.50’

Grains :
Avoine.....................................$3.70 à 3.8o
Gruau, quart.......................... 4.00 à 4.25
Orge...,........................*.......... 55 à 60c.
Son —  ............................ 96c.
Fèvre...-........'...................  1.75 à 1.80
Blé d’Inde.............................. 674 à 70-

Lard :
Shortcut.............................$ 22.50 à %
Mess Chichga....................... 21.00
En carcasse...............   9 •
Saindoifx.............................   2.25

“ en chaudière........... !. 114 à 12c
Poisson : 

Morue No 1,. 
“ No 2,.

•$ 6.50
6.00

Saumon, No 1, $16.00 à $17.00 
“ No 2, 14.00 k 15.00.
“ No 3, 12.00 à 13.00.

Hareng, $4.50, 5.50 et 6.00, selon la qua. 
Anguillé,t'5à7c ; Morue sèche, $4.5'); 
Truite No 1, $10 à 11 ; No 2, $8.50 à $9. 
Foin choisi, $8,25 à $8.50.
Oeufs frais, 25c/

CUI£S ET PEAUX 
, Cuirs : ,, •

B. A. No 1, 18 à 19c ; B. A. No 2, 10 à 
17c ; Spanish No 1, 16 à 18c ; No 2, 15 à 
16c ; Buffalo, 14 à 15c ; Bellies, 14 à 15c; 
Buff No 1, 11 à 12c ; No 2, 9 à 10c,
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* ut wax ôoxttiAiît. h
Pebble No 1, 0J à 10Jc ; No 2, 8 à 9c ; 
Glove grain No 1, 91 à 10c ; No 2, 8 à 
8Jc ; Dull kid No 1,- 9J à 10c ; No 2, 8 k 
8Jc ; Slits Junior, 11 à 12c ; Splits for­
tes, 12 à 13c ; Oil goat, 18 à 22c.

Peaux ;
Québec No 1, 6 à 6c, No 2, 4c ; No 3, 3c. 
Montreal No 1, 5c ; No 2, 4c ; No 3, 3.}c. 
Chicago buff, Sc.
B. Hides, 4$c ; No 2, 4c. •

On m’a reproché d’avoir dit du 
mal des Directeurs de La Banque 
Nationale, et d’avoir de gaieté de 
cœur, calomnié une institution fi-, 
nancièrc essentiellement canadienne 
française et Québecquoise. Ce a 
quoi j’ai répondu : “ De riches 
clients de la Banque, industriels et 
exportateurs, y ont fermé leurs 
comptes et font affaires ailleurs; 
plusieurs employés d’expérience ont 
quitté leurs positions, ou ont été 
congédiés apres de longues années 
de service fructueux pour la Ban­
que, alors le public a droit de savoir 
tout ce que cela signifie.”

cLoin de moi le dessein d’augmen­
ter le, malaise général, mais le chro­
niqueur du commerce n’a-t-il pas le 
droit de renseigner ses lecteurs, et 
doit-il se laisser arrêter par la 
crainte de blesser les susceptibilités 
de quelques-uns. Si la masse du 
public peut bénéficier de ses remar­
ques ! Je tiens pour honnête, tout 
le personnel du bureau de direction, 
mais je ne crois pas que tout aille 
actuellement pour le mieux. La 
presse locale a déjà fait entendre des 
plaintes dont j’ai cru devoir me faire 
l’écho ne désirant que le bon fonc- 
tionnemenjvet le succès de “ La 
BanqueNationale. ”

Xj^RANÇOIS RIVEST,
ENTREPRENEUR-MENUISIER

4 Mitcheson Avenue.

HORMISDAS GONTANT, 
Contracteur Plâtrier. 

475>4 Rue Lagauchetiere, Montreal

"PUSEBE PAQUETTE o:
ENTREPRENEUR-BRIQUBTIBR

*64 LOGAN, Montréal.

T AMBERT & FILS.'. Constructeurs 
- —129-131—

Tel. 6143.va Rne Berri, Montréal

LEANDRE DEMERS
Menuisier et Charpentier

66 Bue St-pominiquo, Montréal.

LABRECQUE & MERCURE,
— ENTSgPAENÏURa-MsNUISIBBg,

TeLÆU^SS! ST-ANDBÉ’ Montréal
A. Demurs C. Brunkt

faisant affe «ous las noms de

; SAVIGNAC k CIE
110 Grande Sue St-Lauront, Montreal

Ferblantiers, Plombiers, Couvreurs
(T HUI» D'AfPAREILS K CHAUFFAGE.

Assortiment très varié et complet d'Ustensila 
de ouMne, Coutellerie, Lampes, Gazeliera. 

Brackets. Globes, etc., idea prix ^ 
très modérés - ,

Dlf^chargent 4e tout ouvrage, tel que Cou­
vertures on Ardoise, en Ferblano, en Tôle 

galvanisée, et toutes espèces de répara­
tions à des prjx très modérée.

Spécialité pour la pose et les réparations des

as^Konrnalsaa à l’eau chaude et à l'air chaud

La Construction

Contrats donnés pendant^ la 
semaine terminée le 1er 

avril 180».

Chez M. Chas. Chaussé
1 Architecte.

Rite Sherbrooke (Ouest).—Rési­
dence‘à 3 étages. ■

Maçonnerie, Louis Payette. 
Brique, E. Piquette.

Peint, et Vitrerie, D. A. Beaulieu. 
Propriétaire, John Millen.

Chez M. C. St-Jean.
Architecte.

Rue Young.—Une bâtisse, école. 
Maçonnerie, J. B. St-Louis 
Brique, P. Brunet.
Prop. RR. PP. Rédemptoristes. 
Chez M. Théqdose Daoust 

Architecte. .
Rue des Allemands.—Deux hâ­

tives à 3 étages, formant 6 loge­
ments. ■

Maçonnerie,. Dumas & Côté. 
Charp. & menuis., C. Chapleau. 
Brique, Deguire & Meloche. 
Painture et vitrerie, P. Chapleau. 
Propriétaire O. Lagacé.

Rue St. Urbain.—Une bâtisse à 
3 étages, formant 3 logements. 

Maçonnerie, O. Frappier.
Charp. et menuiserie, A. Comte. 
Couverture, E. Chanteloup.
Plomberie, “ “
Brique, P. Brunet.
Enduits, S. Denis & Dubé. 
Peint, et vitrerie, N. St. Charles. 
Propriétaire : Succession L J. A. 

Comte.

Chez M. H. Robt. Talboud, 
Architecte.

Rue St. Denis.—Deux bâtisses à 
3 étages formant 5 logements. 

Maçonnerie, Latour & Larivière. 
Charp. et menuçs., L. M. Jetté. 
Couverture, . do
Plomberie do

O. A. MARTIN & CIE.
—FABRICANTS DE— /?l|

Téléphones Patentés de Martin,
POUR

Bureaux, Magasins et Manufactures.

. ANNONCIATEURS,
• * : 1
Cloches it autres Instruments Electriques de tout genre. :‘

:!Manufacture et Bureau :

8 BUE ST-ANT01NE, - MONTRÉAL
V,
smelUouros

bas qu’il os _ .. _______ ________
clasHO. ' •
.a^Surdemandsnouafoarnlron* de* Mtlméi et de* Cataloguas,

------------

§ROBIN & SADIES
MANUFACTURIERS DE

OOXTR,i3,OIE!S EÛT CTTIEr
2618. 2620 et 2622 Rue Notre-Dame. MONTREAL.

H. a.LtrjJ.t'fiJX. préi. O, LsTJURNEUX, vice-pré*. J. LeTOURNEUX «oo.-tré

LeTOURNEUX, FILS & CIE
MARCHANDS-FERRONNIERS

JSTOS. 261, 263 ST 265, IRTT-HJ ST - T?J*.TJX,
A l’enseigne de l’enclume, MONTREAL

$
, ■ ’. <

LA BOUILLOIRE A EAU CHAUDE “ STAR
POUR LE CHAUFFAGE SES EDIFICES ET BESIDEHOES

Reconnue aujourd'hui comme étant supé­
rieure & toute* autre*.

Valletvikld, 9 mai 1892.

Brique, do
Enduits do
Peinture et vitrerie, do

Propriétaire Isidore LarivtÈrï.

Vay.dreuil.—Une villa à 3 étages. 
Maçonnerie, à la journée.
Charp. et menuis., au printemps. 
Les contrats ne sont pas encore 

donnés.
Propriétaire : Frank D. Shallow,

UBALDB GARAS!) TANCREDE D TERROUX

H
BANQUIERS ET COURTIERS

No 3 Place d’Armes, Montréal.
Eff et* de commerce achetés. Trait** émi. 

s sur toutes les parties de l’Europe et de 
Amérique. Traites des pays étrangers en­

caissées aux taux les plus bas. Intérêt alloué 
sur dépôts. Ignares txansigées par ooarea-
DOtldlN—-• :

MM. B. A. MANNY 4 Cue.
Mïsbieurb,—Jesuis très heureux do cons­

tater que les fournaises "Star” installées 
dans l'église de Ste-Cécile, en novembre 
dernier, ont donné pleine et entière satis­
faction. L’église a été mieux chauffée et 
nous avons dépensé quinze tonnes do char­
bon de moins que l’hiver précèdent.

Votre obéissant serviteur,
J. 0. ROUSSIN, Ptre, Curé.

> Brevetée en Canada et anx Etats-Unis 
MANUFACTUREE PAR

B. M-A-HSTiN’ir & CHET
600 Rue Craig, Montreal

rSTDsmandez nos catalogues, certificats, circulaires et listes de prix.

t

The EDWARD CAVANAGH Co.
MANUFACTURIERS ET IMPORTATEURS.

Ferronneries, Poêles, Ustensiles de Ménage, Fournitures de Plombiers, Tuyaux en
Grés, etc., Peintures, Huiles, Vernis, Verrès A Vitres, etc. [.■)

Eii à Lubréfier et i M - * - Composé “k” ptr SoééH
Charbon “ Scranton” de la Delaware Lakawanna & Western R. R, Co'y

Nos. 2547, 2549, 2551 & 2553 RUE NOTRE-DAME, MONTREAL
Téléphone Bell 8025. Coin de la rue des Seigneurs, 'S

Marble and Smile folks
Oôte-dea-Neiges, Montréal.

J. & P. BRUNET

GRAINES DE SEMENCE. /

Semences et Graines des Champs, d* Jardina 
•t de Heurs.

Blé Blanc de Russie.de la Mer Noire, Ecossais
(File) et du Manitoba. 

Seigle. Ioeil,»). Lentilles, Mil, Trèfle, Avoine Blanch# 
et Noire et d’Australie.

Importateurs et Manufacturier* de

Monuments, Tombe*, Charniers, 
Poteaux, Copings et toutes sortes

d’Ouvrages de Cimetières
Réparations en tous genres i des’.prix très 

modérés. '
Résidence: J. BRUNET Oôtesdss-NelKes 

Téléphone Um.

Echantillons et prix envoyés sur demande, 
ainsi que les catalogues illustrés de grains, de 
légumes et de fleurs.

wm. EVANS,
Importateur de Graines de Semenoe

89,91 bt » RUE MoGILL
Koxnuuia

•—5

B08A
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fOS PRIX COURANTS
> ' MÉTAUX

Cuivre, Lingot.............par lb
dp en feuille............
tain, lingots...... .........
do barres.................»

. Plomb: .» .
Sdumons .......................... par lb
Barres,

^Veuilles 
.ÏÏDe chasse.
-Tuyau./.........»..........par 100 bs

Zinc:
Lingots, Spelter.......... par b
feuilles, No. 8.1............

■ Acier :
? A. ressort...».............par 100 lbs
[A lisse.
Américain 

"’'•A bandage.
A pince...., _
Fondu  .........................par lb

$ c. 
0 12

26
24*
26

03*
06
06
06
60

05*
06

$c. 
0 14 
0 26 
0 26 
0 00

2 6o

||poule, ordinaire
, De mécanicien.
g" Fontes:.........
£; Siemens. • •••••••• «ISHS^H
: Coltness..........................
h Calder......................... ..
plistngloan............ ........
ï : Summerlee......................

Gartsherrie.,,

60
00.
25
12
00
00

03* 
05* 
06* 
00 
00

06 
06*

3 25 
2 76, 
6 00

26
60
13
01
04

Glensamock.,
«r ‘

par tonne
00 00 
00 00 
00 00 
00 00 
20 60 
19 60 
00 00 

1 60 
19 00 
00 0()

.par 100 lbs 2
........ 1 2
.......  2
...... 4
;.». 4

05
25 
55
26 
25

Cambroe
Eglinton..................
Shotts......... .'...........

§j$$-'Fer en barres :
Canadien.................

*i?Anglais.........-
Affine.....................

. De Suède..........
É^De Norvège.;........
|| Lowmoor...............

do. ., en verge 
lËFeuillard à cercler par 100 lbs 2 60
I do Double 3 60
i FERRONNERIE ET QUINCAILLERIE
§&?£ Fers à cheval:
^« Ordinaires....................par 100 lbs 3 60

En acier........................... 0 “*
Wafers à'repasser.............. par lb 0
P Fiches : Coupées, toutes dimen
y : sions........................ pat 100 lbs
y Pressées, do.............  *
■ do .............7-16II .' 'do -..... -....... »

do
ï; % do .
? ; FU de fer 
§ Poli, de No. 0 6 No. 8, par

' J ' 100 lbs.....................................  2 60
y -Galvanisé...............  ......... 3 35

• Huilé et brûlé................................  2 70
(gslf. . Ebc. .15 p. c..

Brulé^pour tuyaurla- lb ...........  0 07
f Fil de laiton, à collets....par lb 0 35
: Foutes Malléables............ . do 0-09

Enclumes................................ 0 10*

19 60 
00 00
19 50 
00 00 
21 60
20 60 
00 00 
19 00
19 50
20 00

.6-16 
......ï

6 50 
0 09

00
00

3 16 
3 90
3 90
4 25 
4 60 
4 75

00
36
66
60
60
00
10
15
15

3 76 
0 00 
0 03*

76
00
00
00
00
00

0 00

Charnières:
f et “Strap"....... . par lb 0 05

!«;? . Straps et Gonds filetés.......  0 04

CLOUS, ETC.
§: Clous coupés à chaud i ,
ÏÏ De 5* 4 6'pcs, pat 100 lbs,
' K «/.e rln

0 06J 
0 06

SP

fit - ' 
fc-à-m
i
W

6 pcs.
2 à 4*
3* à 4
3 pcs.
2} à 2}
2 à 2*
liàiî
IJ pouce

do
do
do
do
do
do
do
do

i
w
i

Clous coupés h froid :
De 1* à IJ pce., par 100 lbs. 

1* pouce do 
Clous à finir par 100 lbs :

1 pouce.»............ ....................
1* do .....................................
H à IJ ....................................
*2 et 2* •»«»••••••»»••»• ......
2* A 2$...............h............. .
846 ............. .......................

Chus A quart par 100 lbs :
g pouce..................... »..........•

1 do ..................................
1* do .................. .

w
*■
B
P'

$2 26 
'2 30 
2 36 
2 40 
2 45 
2 60 

■ 2 66
2 75
3 26

2 75
3 16

4 60 
4 00 
3 60 
3 40

Clous à river par 100 lbs t 

1
li
l* à iî 
2'à 2*

• 2* Mî
3 4 6

police..
do
do
do
do
do

BO
F

15 
26 
00 
40 
00 

3 25
Clous d'acier...... ........... .....................,10c en su
Clous galvanisés, par 100 lbs»............ $9 25
Clou à ardoise “ ............ 4 60
fini éhml» No. 7 •• -------  2 40w m * •« __ 2 80

g A» ï «a*» »»

26
10

00
76

Limes, râpes et tiers-points : 60
lire qualité, escompte......... . 50
2me qualité, “   60

Mèches de tarière, escompte....» 60
Tarières.  40

Vis, à bois, escompte................» 77*
Boulons à'voiture, escompte......65
Boulons à bandage..'.......................55 ^
Boulons à lisses .................»........ 66

TOLE
Noire, Nos 10 à 20, p. 100 lb...2 60 à 2 70'

do 22 à 24, . do ......2 40 à 2 60
do 26 par 100 lbs........... 2 50 à 2 60
do 28 par 100 lbs.............. 2 60 à 2 ,65 ■

Galvanisée More wood.......... . ;0 06* 4.0 06J
do Queen’s head........ 0 05 à 0 05*

Etamée, No 24, 72x30 do........... 0 08*
do 26,. do', .dp ............... 0 08*
do ' 28, 84x36 par 100 lbs..... 0 08*

Russie, N»s 8, 9 et 10, par lb».................0 12
Canada, par boite .........................2 60. & 2 65

FERBLANC „
Coke I C par botte........... ...........».,. ..» 3 75
Hiarbon dè bois I C par botte»............. 4 00

- do IX do »........... 6 00
Pour chaque X additionnel extra........ 1 00
Charbon ue bois D C.............. ............. ...............
Charbon de bois I C Bradley..» " 25 à 6 60
Ferblanc terne....................... »..».. 60 à 8 00

TUYAUX
Tuyaux en grès:

4 pouces par longueur de 3 pied »... 
6 do ' do ........
9 do do HMH

12 do do NMHH
15 do do
18 do do

Coudes ronds : f '
4 nonces chacun ............
6 do do .............

12 do do ..............

0 60
0 90
1 29
2 16 
2 70

1 00
1 75
2 60

Tuyaux de réduction : '
6x4 pouces chacun....................... ........... 1 40
9x6 do ................................... 1 90

12x9 do |............. ..................... 2 75
Connection simple carrée ou fausse équerre :

4x 4 pouces chacun».......
6x 4 do ..........
6x 6 do - a.......
9x 6 do ’ *..........
9x 9 do ..........

L2x 9 do ..........
12x12 do ..........
Connection double, carrée ou fansse équerre :
4x 4 pouces chacun..................... . 1 40
6x 4 do ...»..............   1 90
6x 6 do ’ ................................  1 90
9x 6 do »»»»......,.»»...... 2 75
9x 9 do »»_»»»»»»»».........- 2 75

12x 9 _ _ do »»»»»»»»»»»»...» 4 00
12x12 do »•.»»»»»»»»»»»»» U 00

Syphon.
4 pouces.................. ..
6 do ............

• 9 do .........................
12 do ..........................

Tuyaux à cheminée:
9 pouces, par pied ....

12 do do ......
Ciments : ,

.......... 20 2 75

.......... 2 30 2 75
.........  1 50 1 76

Plâtre calculé....... .. ................... » 1 80 2 00
PLATRE POUR LA TERRE

Le quart ...................................... 0 95 & 1 00
Au char..............................   0 00 0 95

simple double
2 0Q
2 75

.„ 2 75 3 30
6 00

Ciment de-PqrtJaad. 
do Româin».,., 
do

JXUUMUU .y v
de Québdt.,

BRIQUES
De Montréal......... .
Du Bord de l’eau. 
Réfractaires...........

$ï 50 à 8 00 
4 60 43 00 

21 00 à 23 00

___ PEINTURES --------------------- -----

Blanc de plomb pur, par baril de

. 25 & 100 lbs... 6 50 & 6 00
do No 1................. 6 00 à 6 60
do 2.................. 4 50 à 5 00
do 3.................. 4 00 à 4 60

Blanc de, plomb sec..................... 5 60 à 6 00
Rouge de Paris (Red Lead) .... 4,5(fà 6 50 
Rouge de Venise (Anglais)...... 1 75 & 2 00
Ocre jaune................ 1........ .-.»...» 1 76 à 2 00
Ocre rouge.................................. » 1 76 à 2 00
Blanc de Céruse............................ 0 60 à 0 60
Huile de lin crue.....................» 0 62 à 0 63

do bouillie.............. » 0 65 à 0 66
Ess. de Térébenthine.................. 0 56 à 0 57
Mastic par 100 lbs......................  2 00 à 2 60
Papier goudronné....................— 0 IJ à 0 02
Papier feutre le rouleau»... 0 65 4 0 00

VERRES A VITRES
United - 14 4 25.... 1 36 4 1 45 par 60 pds

do 6 4 40... 1 45 4 1 66 ‘ do
do 41 4 60... 3 26 4 3 40 100
do 61 4 60... 3 60 A 3 65 do '-?<
do 61 4 70... 3 80 à-3 90 do
do 7 1 4 80... 4 30 4 4 40 do
do 81 4 85... 4 80 4 4 90 do
do 86 4 90... 6 30 4 6 40 do

91 4 95... .••••, ....do do

O F. F. m & CIE.
No. 100 Bue des Sœurs Grises

MOBTTBBAIj
IMPORTATEURS DE ^

Toyaqx' d'Egoots Ecossais, Ciment de Portland,
Têtcl de cheminées,

. .Tuyaux pour ventilateur»,
Couvercle» de conduit».

Ciment Romain,
- T' Ciment Canadien,

Chaux hydrauliques.
Brique* 4 feu. Terre 1 feu, Borax,

Filtre de Paris. '

Blanc de Céruse,.Glaise à Porcelaine,
Fabricants ’d’Aoier Bessemer,* 'Ressorts de 

—Sofa, Fauteuils, Lits, Etc.

OSCAR GAUDET
AVOCAT

1572,
MONTREAL

J. M. Marcotte
COMPTABLE ET AUDITEUR

LIQUIDATEUR DE FAILLITES.

58, Bue Saint-Jacques,
MONTREAL.

Geo. H. Plourde
" AVOCAT

32 KiTTIEJ BT-GABRIEL 
Bureau dn soir, 313, Rno Richmond

Marbrerie Canadienne. . . ■ i ■ -
Granit et Marbre d» différente» - 

couleur»
80 Rue Windsor, - - Montréal

A. R. CINTRAT
MARBRIER SCULPTEUR

Monuments. Pierres Tumulaires et Devante de 
Cheminées en tous genres. Carrelage en 

» Marbre et Mosaïque, Tables pour 
Plombiers, Meubliere, eto 

Téléphone No 2973.

Vous qui souffrez, depuis des années peut-être 
do cette affection’désagréablo qui vous rond la vio 
ei péniblo, voub croyez ptfcbablonvent que votra 
maladie est incurable.

Vous avez peut être essayé bien des remèdes, eu 
recours A bien des médecins, sans soulagement ap­
préciable. „ , ,
# Ba88ures*vou8. Ecoutez une victime de cette 
maladie si souffrante.
AM. I* RO BIT AILLE, Pharmacien,

“ Je crois de mon devoir do vous ïairo part du 
•* bien que j’ài ressenti par l’usage des PILULES 
« ANTIBILIEUSES du Dr N EY.

M J’étais fort souffrant depuis 3 ans. J’étais 
“ sujet au mai do cœur, à la PITUITE, je ne 
u ren8eutai8 aucun goût pour la nourriture, mes 
“ forces allaient s’affaiblissant.... Je m’adressai & 
•‘ plusieurs médecins dont Pun do réputation no- 
“ tabl» et de plus de 80 ans de pratique. Je pris 
“ leurs médicaments pennant plusieurs mois, mais 
41 sans effets marquants. Jo no pus parvenir à me 
14 faire purger suffisamment et la PITUITE con- 
14 tinua do me faire souffrir.

44 Sur votre avis, j’essayai les PILULES du Dr 
14 NEY. L’effet fut immédiat. La PITUITE 
44 disparut comme par enchantement et je redevins 
41 un homme nouveau.

44 mille fois pour m’avoir fait connaître 
41 un médicament aussi précieux.11

i CUTHBEBT JUBINVILLE
St-Tlioma», 20 juin 1891.

LefpiUdta du Dr Nty sont en vente partout à 
\ 2i de la Boite.

^©•Franco parla mallo sur réception dû prix-®?.

' SEUL PB OPE1É TAIBE

L.R0B1T AILLE, Chimiste
JOHETTE. P, Q. •

Banque Yille-Marie
Bureau principal, MONTREAL.

V * V . •
Capital souscrit - - $600,000

DIRXOTXUBS ï
W. WilB, pres., W. Straohan, vice-prés. 
O. Fauohrr, John T. Wilson, God». Wsia.

BtJCCUBBALKB :
Berteier, Hull, Lachute. Louise ville, Nicolet, 

St. Césaire, Ste. Thérèse. 
Département de l’Epargne :

Bureau Principal, Hochelaga et . Pointe St. 
Charles, Montréal..

Agents à Neto-Tork :
The National Bank of the Ropublio. 

v Londres : Banane de Montréal.
Paris : La Société Générale.

La .Barque Jacques-Cartier
. Bureau principal, Montréal.

CAPITAL PAYE 
RESERVE ' -

• $600,000 
- - - - 176,000

DIRECTEURS :
Alph. Desjardins, M.P., président.
A. 8. Hamelin, ^vice-président.
Lucien Hnot, Dumont Laviolette.

A» L. de Martlgnv.
Bureau prinoipal:

A. L. de MarUgny, directeur-gérant. .
D. W. Brunet, assistant-gérant.

Tanorède Bienvenu, Inspecteur. 
Agences : ..

Beauharnols, . H. Dorion, gérant
Drummondviile, J. E. Girouard, gérant
Fraservilie J. O. Leblanc, gérant
Hull, P. Q. J. P. de Martigny, gérant
Laurentides, Q. H. H. Ethier, gérant
Plessis ville, Chèvréfils et Lace rte. gérant
8t Sauveur, Québeo, N. Dion, gérant
St Hyacinthe, A. Clément, gérant
St Simon. D. Denis, gérant
Valleyfleld, L. de Martigny, gérant
Vlotorlaville, A. Marchand, gérant
Ste Cunégonde, Mont, G. N. Ducharme, gérant 
St Jean Baptiste “ M. Bourre t, gérant
Rue Ontario, •’ A. Boyer, gérant
St Henri, Q. 7. St Germain, gérant
Corresp. & Londres, Glyn, Mills, Currie & Co. 

do à Paris, Crédit Lyonnais, 
do à New York. Nat. Bank of Repnbllo. 
do à Boston, The Merchants Nat. Bank 
do 4 Chicago. Bank of Montreal:

Banque d’Hochelaga
Capital versé * ■ • - - $710,100
Réserve - - ... 200.000

F. X. St Charles, président. 1 
R. Biekerdike, vioe-président.

O. Chapnt, J. D. Rolland, J. A. Yaillaaoourt 
Directeurs.

M. J. A. Prendergast, gérant.
C. A. Giroux, assistant-gérant.

.. A. W. Blouln Inspecteur. ■ 
.... MONTREAL

- C. A. Sylvestre gérant 
A. A. Larocque gérant 

- W. L. M. Déey. gérant 
■ S. Fortier gérant

A. B. POIRIER
„ AVOCAT
36 Bue St-Jacques, Montréal

Téléphone 9090
Résidence, 277 rue Sb-Hubert»

Bureau Prinoipal 
Succursales 

Trois-Rivières - 
JoUetté - - -
Sorel ’ • -
Valleyfleld - 
Abattoirs de l’Est 
Vankleek Hill, Ont. - - O. A. Gareau gérant 
Winnipeg - - H. N. Boire, gérant
Montréal, 13768te-Catherine, O. Tessier, gérant. 
Département d’épargne, au bureau pnndpa 

^ et aux succursales. - •
Correspondants: .

Londres, Ang., The Clydesdale Bank, limited. 
Paris, France, Le Crédit Lyonnais.

S" tonal Park Bank,
ortors and Traders Nat. Bank 
enburg, Thalmann & Co.

J Third National Bank.
Boston, •( National-Bank of Redemption.

Collections dans tou tie Canada aux taux les 
plus bas. 1 ' .

Emet des crédits commerciaux et des lettres 
circulaires pour les voyageurs, payables dans 
toutes les parties du monde.
______y : ._________________________

La Banque du Peuple
, FUNDEE EN 1835.

CAPITAL - - - $1,200,000
RESERVE -• - - . $660,000

Jacques Grbnieb, Ecr.,'pré8ideût.
J. S. Bousquet, Ecr., caissier.
Wk. Richer, Ecr., assistant caissier. 
Arthur Gagnon, inspecteur.

SUCCURSALES t
Québec, basse-ville, - P. B, Dumoulin, gérant 

do St Roch, Nap. Lavoie, gérant
Trois-Rivières, P. E. Panneton, gérant
St Jean, Ph. Beaudoin, gérant
St JérOme, J,IA. Théberge, gérant
St Rémi, C. Bédard, gérant
Montréal,rue Ste Catherine, A,Foumier, gérant 
Montréal Notre-Dame Ouest, H.St-Mars, gérant 

CORRESPONDANTS :
Londres, Ang., MM. Glyn, Mills, Currie & Co.

do The Alliance Bank (limited). 
New York, The National Bank of the Republia 
Boston The National Revere Bank.

Revue économique, page 621.
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ARCHITECTES
B. P. Tiroir 6091 Theléphone 9321.

^ Théo. Daoust
(Ci-devant do Daoust & Gondron)

Architecte et Evaluateur
162, Rue St-Jacques, Montreal

Bloo Barron.
2m e étage. Elévateur.

JOSEPH PERRAULT. SIMON LESAGE.

Perrault & Lesage
Architectes et Ingénieurs

17, Coté de la Place d’Armeei
Téléphone Bell, 1869.

Spécialité : Evaluation pour Expropriation.

V. Roy & L. Z. Gauthier
Architectes Evaluateurs

162, BUE ST-JACQUES
Bloo Barron

Elévateur Telephone 2113.

COX & AMOS
Architectes et Ingénieurs

A. Arthur Cot, R.I.B. A., L. A. Am os, C.K

17 Côte do la Place d’innés. 
Téléphone Bell sas*.

J. HAYNES
AR0H1TE0TÜ

Ingénieur dril et Mécanicien 

Solliciteur de Brevets.

Tel. Bell, 17*3, 
180, Rue St-Jacques 
3e étage, Chambre 8

R. Montbriand
ARCHITECTE ET MESUREUR 

42, RUE ST-ANDRE, 42
MONTRÉAL

J. EMILE-VANIER
{Aneitn élhvt it VBeolt Polytechnique)

ingénieur Oivil et Arpenteur
No 107 RUE ST-JACQUES 

En face du Carré de la Place d’Armes
se charge de plans de ponts, aqueducs, égouts, 
ee tracés de chemins de fer et routes d’arpen-, ......................... uv ivi vjv iuuwwuaiyon-
jAgee public» et particuliers, de demandes de 
eroveti d’invention eto.

Téléphone No 1800

G. DE G.-Languedoc
Ingénieur Civil et Architecte

BUREAU ! 180 rue St. Jacques, Montreal.
Telephone No. 1723. Chambre 7, 3e Etage.

Chemins do fer. Ponts, Canaux, Constructions 
Civiles, cto. Brevets d’invention. Marquos 

do Commerce, Evaluations. .

J.B.RESTHER&FILS
ARCHITECTES

Chambres60et66 - Bâtisse “Imperial”

!07 rm ST-JACQUES, Montréal.
âar Tel. îaoo.

P. HAUBERT & FILS
%* JliMieiis et d'Assurances

Inspecteurs pour la " Sun Life Ass. Co.

SPÉCIALITÉ :

Collectas, Inventaires, " _ Location
Itceat i pister lu prenlèn hypothèque

1608 Eue Notre-Dame, - Montreal
Tal. Bell N<x 511. Obambro 0.

AGENTS D’IMMEUBLES

LACHLAN MACKAY

BATISSE DU TEMPLE
No 1^3 ST-JACQUES.

CHARLES HOLUND
VENTE ET ACHAT

— DI -

PROPRIÉTÉS
SUR COMMISSION

249, rue St-Jacques
Bureau d'Experts, d’Evaluateurs et 

Dessinateurs
16ENDR0N, -JAS. L BOGUE,

Architecte et Evaluuteur. Comptable, Expert et 
Evalua tear.

L F. LAROSE,
Agent d’immeuble*, Expert et Evaluateur. 

Spécialité) Evaluation pour Expropriation.

99 Rne St-Jacques, MontréalTel Bell 2540.

C. J. McCuaig, 
Toronto.

R. A, Mainwarino, 
Montréal.

McCuaig & Mainwariug
DE MONTREAL ET TORONTO

Courtiers d’immeubles et Placements.
BUREAUX:

147 rue St-Jacquts, I 18 rue Victoria, 
Montreal-. Toronto.

Téléphone Bell 2433.

R. GOHIER & FILS
AGENTS DÎnOCEUBLES ET DE FINANCES

Evaluateurs et Règlements des Pertes 
. causés par les Incendies

Prêta d'Argent but Hypothèque

Bureau No. 4 rue St-Laurent, Montréal
- # (Ooin e la rue Craig)

Bell Telephone 7087 Chambre No. I

E. R. Gareau
AGENT D’IMMEUBLES ET 

PRETS D’ARGENT
1586yi Rue NOTRE-DAME

Vis-à-vis e Palais de Justice.

OFFRE EN VENTE prppriétés 
de ville et de campagne.

A LOUER, magasins et maisons 
privées.

PRETS D’ARGENT sur première 
hypothèque à 5 ojo.

LOCATION de MAISONS, atten­
tion particulière donnée à cette

branche.
Téléphone Bell 2940,

ANNONCES.
CI vous avez quoique chose à annoncer quel 

quepart, en aucun temps, écrivez à GE O 
P. ROWELL & CIE, No 10 Spruce Street 
New-York. .

QUICONQUE a besoin d'informations au su 
zi jet d'annonces, fera bien de se procurer u 
exemplaire de “ Book fob Advertisers,” 368 
pages ; prix, uno piastre. Expédié par la malle, 
franco, sur réception du prix. Contient une 
compilation faite avec soin, d’après lo American 
Newspapers Di- -story, de tous les meilleurs jour­
naux, y comp..s les journaux spéciaux ; donne 
la cota de la circulation do chacun, avec beau­
coup de renseignements sur les prix, ot autre. 

J ■“* >nc«a, Jfcprel»
BÜÏWW,

J. Cradock Simpson & Cie
AGENTS D'IMMEUBLES ET DE FINANCES

OFFRENT EN VENTE—Résidences de première classe ; bonnes maisons 
propriétés commerciales et magnifiques lots à bâtir. ’ ^

OFFRENT A LOUER—Maisons meublées, maisons non meublées et Magasina / 
FONT DES PRETS sur bonnes hypothèques à des taux d’intérêt très bas. 7-'$, 
ASSURENT les risques de tout genre- dans les Compagnies de premier ordre; ■ M 
ADMINISTRENT LES PROPRIETES pour les propriétaires ou fidéi-com- r 

jnissaires, ati mieux de leurs intérêts.
VENTE D’IMMEUBLES A L’ENCAN, tous les quinze jours, le Mercredi.

Bâtisse de l’Assurance la Guardian
181, RUE ST-JACQUES, MONTREAL

M
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REVUE IMMOBILIERE
Montréal, 0 avril 1803.v

Dans la dernière semaine de mars, 
les enregistrements ont été très nom­
breux et quoique il y ait eu pas mal de 
transactions de date éloignée, il y a ce­
pendant un bon mouvement perceptible 
de ventes et l’on peut dire que la saison 
actuelle a été aussi active qu’on pouvait 
l’espérer.

Les lots à bâtir ont rapporté les prix 
suivants :

Ville ; lb pikd
Rue Stc-Catlierine (Est)........................... 78c
Avenue DeLorimier.................................. 40c
Rue Amkerit............................................... 39lc

Cherrier................................................ 40c
St-Laurent....,....................................$1 25

Avenue des Pins......................................... 90c
Plymouth Grove......................................... 40c

Depuis le 1er janvior.................... $2,225,526/ "M,
_j___  » :

Semaine correspondante 1892.. 
“ , “ 1891..
“ “ ■ 189»..
“ • 11 1889..
“ “ 1888..

$102,625 -;0
47,307 . Ml 
84 745 ■ 7$
93,990 ;

130,952

A la même date 1892......
“ 1891......
“ 1890....,
“ 1889....
“ 1888......

1,374,606 '■’N 
2,21,680 TiF 
1,246,6837" 
1,101,003 
1,359,484

%•W.

C.onway............................................... 20c
Moréau................................................. 20c

Cite St-Louis :
Avenue Mont-Roya!.................................. 30c

Mile-End :
Rue St-Lament................ ... ....................... 20c

St-Henri :
Rue Delisle.................................................... 32jc

Voici h s totaux des prix de vente par 
quartiers :
Quartier Ste-Marie........................ $52,738.03

“ St-Jacques.
St-Louis.................
St-Laurent..........
Ouest...................... .
St-Antoine...........
Ste-Anne................
StrJean-Baptiste.
Hochelaga....... .-.
St. Gabriel............

Côte, St. Louis.................... .
llilc-End............................
Ste-Ounégonde.....................
St-Henri....... ;....................

25,308 33
07.280.00
34.070.00
20,000.00

170,301.40 
4G,500.06 
28,827.03
5.835.00 
3,500 00

66,216.72
550.00

7.945.00
3.520.00

$528,758.11

Semaine précédente.................... 251,143.71
Ventes antérieures........................ 1,007,081.40

Depuis le ler janvjer....................$2,446,988.22

Semaine correspondante. 1892 
“ f >< moi1891.. .

1890.. .
1889.. .
1888.. ..

$254,963.35 
157,425.73 
208,581.96 
168,250 34 
172,951 93

A la même date 1892......................$3,809,943.34
“ 1891..................... 4,424,710.92
“ 1890 ..................... 2,015,124.38
“ 1889....................• 2,028,298.28
“ 1888................... 1,161,984.51

Les prêts hypothécaires sont toujours 
assez nombreux et les taux d’intérêts 
sont stationnaires avec une tendance 
cependant à la hausse. Il n’y a .qu’un 
seul prêt' à 5 p.*c. pour $7,500 ; trois à 
5J p. c. pour $1,200, $8,000 et 820,000. 
Des prêts, dans des conditions spéciales, 
de $0,000 et $20,000 ont été fait, à 6 p, c. 
et un de $10.000 à 7 p. c.

Voici les totaux des prêts parcatégo-
ries de prêteurs : .
Cies de prêts..........................

......... 4,000
Antre* corporation*..........

......... 20,000

......... 57 700

Total...............................

“ antérieure*.........

John James Browne, 
Architecte.

John James Browne A Son 
Agents tC Immeubles.
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'-M
"M

Si vous désirez acheter, vendre 
ou acquérir

Des Propriétés .
Adrciaoz-voua à

JOHN JAMES BROWNE & SON
BàtiBioNordhelmer). 907 Rue St-Jaoquos.

•Al

Evaluation de propriétés.
Règle mont do porte* d'incendie.
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TENTES ENREGISTREES
Semaine terminée le 1er 

avril 180».

ONTRÉAL EST
QUARTIER STE-MARIE

Rue Ste-Catherine, partie du lot 488 
quartier Ste-Marie, terrain mesurant 
80x105, vacant, vendu par la Banque 

/Jacques-Cartier à Hercule F. Belle- 
mare, prix $0,580.

Rue Harmony, lots lots 1312 et 1313, 
quartier Ste-Marie, terrain mesurant 
3720 pieds en superficie chacun, va­
cants, vendus par Robert Slack à J. B. 
Pelletier, J. B. Paradis, Alexandre 
Pruneau, Anselme Delage et Aldéric 
Lamer, prix $1000.

Rue Ste-Catherine, partie du lot 1671, 
quartier Ste-Marie, terrain mesurant 
0113 pieds en superficie, maison No 804 
rue Ste-Catherine et04à72 rueFullum, 
vendu par F. X, Chartrand à Michel 
Lefebvre & Cie, prix $10,500.

Rue Ste-Catherine, partie du lot 
1571, quartier Ste-Marie, terrain mesu­
rant 0113 pieds en superficie, maison 
Nos 8U4 rue Ste-Catherine et 04 à 72 rue 
Fütlum, vendu par Michel Lefebvre & 
Cie à J. O. Lafreniè.re, prix $11,456.63.

Ruelle prenant à la rue Dufresne, lot 
1359-127 à 129, quartier Ste-Marie, ter­
rain mesurant 90 x 80, bâtisses, etc., 
vendu par S. R. O. Dufresne à Eusèbe 
Robert, prix $11,000.

Avenue de Loriroier, lots 508-10, 11, 
12 et 13, quartier Ste-Marié, terrain me­
surant 21x80 chacun, vacants, vendu 
par la Banque Jacques-Cartier à Riopel 
& Bourdon, prix $3072.

Avenue de Lorimier. lots 508-10, 11, 
12 et 13, quartier Ste-Marie, terrain me­
surant 21x80 chacun, maisons en cons­
truction, vendu par Riopel & Bourdon 
à The Montreal Loan & Mortgage Co, 
prix I

^



ARGENT A PRETER
* ' •

•B tool temps, lur propriété de cité de pre- 
'ire classe. Intérêt peu élevé et condi- 

fiions très faciles pour remboursement, I

Sun Life Assurance Company
«f - ©F CANADA.
fiR, MAOAULAY, Directeur-Gérant, 

1766 rue Notre-Dame, Montréal.
m

, Revena. Actif.

1,131,867.61 3,403,700.88
Poliett tant tondiiion.

Assurance 
sur la vie 

’ en viguear 
23,901,046.64

H. A. MILLER
Peintres de Maisons, d!Enseignes 

' ; ' et de Rideaux
* Tapissier et Décorateur, Doreur, Vitrier, 
V v Imitateur, Blanchisseur, ete.

1996 RUE STE -CATHERINE, MONTREAL
0. Résidence, 96 rue Jacques Cartier. . 

— - ■■ ____ —:^xr-r— ■
Rue Shaw, p. du lot 614, quartier Ste­

f-Marie, terrain mesurant 26x76, maison.
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No 269 rue Shaw, vendu par Robert 
Bain A Peter Septon, prix $700.

' QUARTIER 6T-JACQUES

Rue Amherst, lot 1211-114, quartier 
St-Jacques, terrain mesurant 25x114, 
maison nouvellement construite, vendu 
par Nap. Deslauriers â Mélina David 
épsé de Wm, Rickner, prjx $7,400.

Rues Amherst et Mentana,lots 1211­
48, 71, 99, 100, quartier St-Jacques, ter­
rain mesurant le 1er 25x110, les autres 
26x106 chacun, vacants, vendu par Félix 
B. Lafleur àNoôLeclaire, prix $7,096.08- 

Eue Amherst, lots 1211-120 et 123, 
quartier'St-Jacques, terrain mesurant 
26x114 chacun, vacants, vendu par Félix 
B. La fleur h, Louis G. Chaussé, prix 
$3381.26. .

Rue Amhers, lot 1211-112 quartier St. 
Jacques, terrain mesurant 25 x 110, 
vacant, vendu par Félix B. Lafleur à 
J. A. R, Léonard, prix $1426.

Rue St. Hubert, partie du lot 844, 
quartier St. Jacques, terrain mesurant 
18.9 x 1^6, maison No. 176 rue St. Hu­
bert, vendu par Mme. Marc Ethierà 
Edwidge Durand, épouse de Louis 
Bédard, prix $5260.

, Rue Oherrier, lot 1203-291a, quartier 
St. Jacques, terrain mesurant 24 x 85, 
vacant, vendu par Arthur Caron à F. 
X. St. Jear^fprix $818. _

?;■ QUARTIER ST-LOUI8 .

Rue St. Denis, lot 899-7, quartier St. 
Louis, terrain mesurant 27 x 115, mai­
sons nouvellement construites vendu 
par P. T. Cantara à Elie Gauthier, prix 
$10700.

.: _ Rue St. Laurent, lot 1022, quartier
St. Louis, terrain mesurant 84 x 73, 
maisons Nos 635 à 649 rue St. Laurent, 
vendu par James Baxter à Micheal 
Guérin, prix $14,000.

Ruè St. Hyppolite, lot 970, quartier 
St. Louis, terrain mesurant 42.0 x 74.6, 
maison No 130 rue St. Hippolyte, vendu 

- par Mme. R. Smardon à Ejib. Samuej 
Oooke, prix $ J,000.

. Rue Ernest.—Lot 902-91, quartier St-
Louis, terrain mesurant 24.6 x 100, u ai­

' 1 son en pierre et brique No 11 rue Er- 
\ nest, vendu par Victor Roy à Jos. M. 

Beausoleil ; prix $10,600.
Rue Sanguinet, lots 746a-3 et 4, quar­

tier St-Louis, terrain mesurant 46x87.3 
d’un côté et 86.6 de l’autre, vacant, ven­
du par Mme Armand Beaudry à Dclima 
Forget, épouse de D. Riopel ; prix $1,­

' 600.
Rue des Allemands, lots 755 a et b, 

quartier St-Louis, terrains mesurant, le 
premier 32 x 81.5 et le second 32 x 80.11, 
maisons Nos 336,338 et 310 rue des Alle-

P. A, BEAUDOIN, L.L.B.
Jsro’i’A.iK.Ei

ARGENT A PRETER cur hypothèque etp ro
priétés achetées ot vendues. _

Téléphone 2421.____y____  __’_________

1er étage. Chambrs 20 *t(21, Bâtisse topériaf

manda, vendu par Nap. Préfontaine A 
James Baxter ; prix $6,500.

Rue Cadieux, lots 699 et 600, quartier 
St-Louis, terrain mesurant 8,628 pieds 
en superficie, maisons Nos 327 à 343 rue 
Cadieux, vehdu par Noé Leclaire à 
Félix B. Lafleur ; prix $20,986.

QUARTIER ST-LAURENT

Rue Church, lots 168-20 et 21 quartier 
St-Laurent, • terrain mesurant 25x83 
chacun, maison en pierre et brique nou­
vellement construite, vendit par An- 
thime Guénette et,autres & Albert E. 
de Lorimier, prix $17,000.

Avenue du Parc, lot 44 21 quartier 
St-Laurent, terrain mesurant 24x136, 
maison en construction, vendu par Jean 
Bte Brouillet à Elumina Dumas épouse 
de J. P. Dàly, prix $7,700.

Rue St-Laiirent, lots 19-9, 10 et 11 
quartier St-Laurent, terrain mesurant 
75x111.74 d’un côté et IH.IO4 de l’autre 
vacant, vendu par Robert S. O. Bagg à 
James Baxter, prix $10,470.

Rue Ste-Famille, partie du lot 42-0 
quartier St-Laurent, terrain mesurant 
20x87, maison No 134 rue Ste-Famille, 
vendu par Richard Lamb à James 
Baxter, prix $5,000.

Rue Church, lots 168-17, 18et 19 quar­
tier St-Laurent, terrain mesurant 25x 
83 chacun, maisons nouvellement cons­
truites, vendu par P. et M. Dagenais & 
Félix B. Lafleur, prix $18,500.

MONTREAL OUEST
QUARTIER OUEST

Rue de l’Hôpital, lot 128, quartier 
Ouest, terrain mesurant 37.10 en front, 
26.4 en arrière x 84.3, bâtisse en pierre 
et brique à 4 étages Nos 18 et 20 rue de 
l’Hôpital, vendu par Pierre P. Eugène 
Beaufort à Guillaume Mann ; prix $20, 
000.

QUARTIER 8T-ANTOINE

Avenue Buckingham, lots 1673-6, 7,8, 
et 9, 1677-1 et 2, 1676-1 et 2, 1673a-4 et 5, 
quartier St-Antoine, terrain avec dix 
maisons en pierre et brique nouvelle­
ment construites, vendu par Richard 
Lamb- à J. P, Beaudoin ; prix $43,000.

Avenue Overdale, partie du lot 1574, 
quartier St-Antoine, terrain mesurant 
20 x 102.6, maison No 12 avenue Over­
dale, vendu par Mme Chas Cushing à 
Elizabeth Smart, épse. de James HoW- 
ley ; prix $5,000. .

Ayenue des Pins, lots 1821-4, 5 et 6, 
quartier St-Antoine, terrain mesurant 
86.2 en front, 65.6 en arrière x 104.6 d’un 
côté et 116.8 de l’autre, vacant, vendu 
par S. H. Ewing à Aimé Mathieu ; 
prix $7,871.40 (90c le pied).

Avenue des Pins, partie du lot 1755> 
quartier St-Antoine, terrain mesurant 
16060 pieds eu superficie, vacant, vendu 
par Alexander Walker à- Richard 
Lamb, prix $31,850. * . 1

Rue Belmont, partie du lot 1126, 
quartier St-Antoine, terrain mesurant 
21.1x82, maison No , 39 rue Belmont, 
vendu par William Godbee Brown à 
Samuel Filgate, prix $6350.

Plymouth Grove, partie des lots 1636­
30 et 31, quartier St-Autoine, terrain 
mesurant 13990 pieds en superficie, va­
cant, vendu par Benj. Tho. Hender­
son à William H. Macalpine, prix 
$5,590, 40c le pied en superficie.

Rue Sherbrooke, lot 1461, quartier 
St-Antoine, terrain mesurant 52x160, 
maison Nos 908 et 910, rue Sherbrooke,

vendu par William Rae Allan à An­
drew Allan, prix $20,000. '

Rue Shuter, partie du lot 1842, quar­
tier St-Antoine, terrain mesurant 29.4 
en front, 29 en arrière et 3388 pieds en 
superficie, maison No 69 rue Shuter, 
vendu par Alexander G. McBean & 
Damase Masson, prix $8,400.

Rue Canning, partie du lot $17, quar­
tier St-Aritoine, terrain mesurant 28 x 
71, maison No 221 rue Canning, vendu 
par Joseph St. Onge à James H. Mc­
Keown, prix $2,000.

Place Richmond, lot 1607, quartier 
St. 'Antoine, terrain mesurant 2471 
pieds en superficie, maison No 19, carré 
Richmond, vendu par Martin Keher à 
Robert Duncan, prix $5,500,

Rue Versailles, lot 406-35, quartier 
St. Antoine, terrain mesurant 23.9x 92, 
maison Nos 201 à 203 rué” Versailles, 
vendu par George O. A. St. Cyrà Ovila 
Bourdon, prix $7,500.

Place Woodstock, lots 1039-23 et 24, 
quartier St. Antoine et 386-137-138 Ste. 
Ounégonde, terrains mesurant 22 x 112 
chacun avec bâtisses, vendu par André 
S. Delisle à Ludger Hamelin et Eugène 
Paquin, prix $2,150.

Rue privée, partie du lot 1722, quar­
tier St. Antoine, terrain mesurant 05 x 
98 environ, résidence en pierre et brique 
etc., vendu par Mme. J. W. Beard à 
Lucy E. Ward, épouse de Moses Davis, 
prix $20,000.

Rue St. Antoine, le tiers indivis du 
lot 465-14, quartier St. Antoine, terrain 
mesurant 21 x 109.6 avec maison en 
brique à 2 étages No 256 rue St. An­
toine, vendu par James H. Ireland à 
Alicia Ann Ireland, veuve de John E, 
Doyle et autres, prix $250 et autres 
considérations. . '

Rue Bishop, lot 1703-40 quartier St. 
Antoine, terrain mesurant 25 x 103, 
maison en pierre et brique No 127 rue 
Bishop, vendu par Mme. E. Lusher à 
Edmund Phillip Hannaford, prix $9,000.

-QUARTIER STE-ANNE

Rue Bourgeois, lots 159b-l et 3, p. de 
160C-1, lOOc-3 et 4. 159c-l à 2, 105, p. d. 
164b et de 163c, quartier Ste-Anne, 3167­
113 et 114 quartier St-Gabriel, avecliuit 
maison No 62 à 06 1 ue Bourgeois, ven­
dus par Wm G. Cruiekshank à John 
Simpson, prix $16.000.

Rue St-Henri, lots 1856, quartier Ste- 
Anne, terrain mesurant 40x80.6, maison' 
No 32 rue St-Henri, vendu par Mme R. 
Anderson à Thomas John et George 
Arthur Vlpond, prix, rente viagère de 
$960 par année.

Rue Conway, lot 400, quartier Ste- 
Anne, terrain mesurant 25x100, vacant, 
vendu par William Mann à William 
Mullin, prix $500.

Rues Brennan et Dalhousie, lots 1507, 
1499, p. de 1500, 1501, 1500, quartier Stê 
Anne, terrain avec bâtisses Nos 57 à 53 
rue Dalhousie, vendu par Geo. B. Bur- 
land à Robert Gardner, prix $20,000.

HOCHELAGA 
QUARTIER ST-JEAN-BAPTISTE

'Rue Brébœuf, lots 7-117 à 120 quar­
tier St-Jean Baptiste, terraiu mesuranl 
25x80, maison en bois etc., vendu pai 
Jos. Laviolette jr. à Michel Galarneau, 
prix $1,000. -• .
I^Rue Rachel, lots 1-437 à 440, partie d( 
431, 223 et 224 quartier St-Jean Baptiste, 
terrains avec bâtisses Nos 1 à 13 rue 
Rachel, vendus par la Compagnie de 
Jésus à Antoine Napoléon Fauteux, 
prix $22,600.

-Rue Mentana, lot 10-46 quartier St- 
-IJjfi-n Baptiste, terrain mesurant’23x0-; 
maison Nos 422 et 424 rue Mentana. 
vendu par Damase. Beaupré à Amedée 
RObillard, prix $1,400, . •

Rue St-Domimque, lot 257 quartier 
St-Jean Baptiste, terrain mesurant 
4,402 pieds en superficie, maison No 917 
rue St-Dominique, 682 et 584 rue Ma­
rianne, vendu par Thos. Lapointe à 
Mme Sinaï Prévost, prix $3,827.03.

QUARTIER 8T-OABRISL

Rue Charron, lot 3167-181, quartier 
St-Gabriel, terrain mesurant. J.12x-87 
avec bâtisses, vendu par Isaac Collins 
à John Scott, prix $3,500. =

QUARTIER HOCHELAGA

Rue Moreau, partie des Içts 80x112 et 
113, quartier Hochelaga, terrain mesu­
rant 20x100, vacant, vendu par Honoré 
Latour à J. H. Nault, prix $480,

Rue Stadacona, lot 160-583, quartier 
Hochelaga, terrain mesurant 22 x Su, 
vacant, vendu par le shérif de Mont­
réal à Exildà Croze, veuve de H. L.r 
pointe,’prix $355.

Rue Mignonne, lots 166-624 et 625, 
quartier Hochelaga, et 1698-56 et 57 
quartier Ste-Marie, terrain mesurant 
45x80, maisons, etc., vendu par Wilfrid 
Tardif à David Tardif,“prix $5,000. 

i CÔTE 8T-LOUI8

Rue Dufïerin.lot 329-16,Côte St-Louis, 
terrain mesurant 25 x 80, vacant, ven­
du par J. Ed.Tétreault à Alfred Gariépv ; 
prix $150.

Rues Gilord, Durrham etc, lots Sill- 
256 â 410, 515 à 665, 668 à 671, terrains 
vacants, vendu par William Cook à 

’William F. Lewis; prix $50,006.72.
Avenue Mont-Royal, lots 324-49 à 52, 

Côte St-Louie, terrains mesurant en­
semble 100 x 103, vacants, vendu par D. 
MacDonald à L. O. David et Louis 
Bédard ; prix $3.000.

Avenue Mont-Royal, lots 324-49 à 52, 
Côte St-Louis, terrains mesurait en­
semble 100 x 105, vacants, vendu par L. 
O. David et L. Bédard à Joseph Eloi 
Beaudry ; prix $3,100.

MILE END.

Rue St-Laurent, lot 10-168 Mile-End 
terrain mesurant 25x110 vacant, vendu 
par l’honorable Louis Beaubien à Eu- 
lalie Binette épouse de N. Gravel, prix 
$550. ’ ■ -

8TE-CUNEGONDE

Rue Richelieu, lots 611 et 612 Ste- 
Cunégonde. terrains mesurant 30x75 
chacun, maisons Nos 304 à 310 rue Ri­
chelieu, vendus par L. J. O. Valois à P. 
Bresman et Catherine Hart son épouse, 
prix $5,000.

Avenue Dominion, lot 404-13 et partie 
de 14 Ste-Cunégonde, terrain irrégulier 
vacant, vendu par Joseph Lefebvre à 
Polydore Leduc, prix $400.

Rue Labonté, lots 2413 et 2414, Ste- 
Cunégonde, terrains mesurant 25x110 
chacun, maison eh brique No 13 rue 
Labonté, vendus par Dalma Lanthier 
à Joseph Chartrand, prix $1,345.

Rue Notre-Dame, lot 2392, Ste.'Cuné- 
gonde, terraiu mesurant 25 x 110, mai­
son en boft No 3200 rue Notre-Dame, 
vendu par Polydore Leduc à Joseph 
Lefebvre, prix $1,200.

,'ST-HENRI ‘ ■

Rue DeLisie, lot 919, St. Henri, 1er- 
rain mesurant 39 x 75, vacant, vendu 
par M»- N. Delisle Argfe^uis Roberge, 
prix §720. *

Rue Bourget, lot 2069, St. Henri, ter- 
crin mesurant 40 x 90, maison en bois 
et brique Nos 59 et> 61 rue Bourget., 
vendu par Moïse Desautels à Edmond 
Dupré, prix $2,800.

Quand bél»é fut malade, elle pr't.du Castoria;
Quand elle fut enfant, elle en voulut encore;
Quand elle devint plus grande, elle disait : Je l'ûdartl 
Depuis tous ses enfants ont pris du Castoria.



Propriétés .à Vendre
A Tente Privée

Par J. Cradock Simpson <fc Cie

AVENDRE

. A.VINUI LIT AL

Cottage à façade eu pierre, 24x37, conte­
nant neuf chambres, eu bon ordre ; aussi, lot 
Toisin, 24x55, seraient vendus séparément.

• RDI CADikox .
Cottage comfortable en brique, 9 chambres, 

en bon état, murs peints à l’huile, manteau?
, de eheminées en marbre, tuyaux à gaz par- 
toat. Prix $2,100 seulement.

BUS ST-HÜBK'RT ■

Propriété à logements, façade en pierre, 
bâtie en 1890, contenant tontes les améliora­
tions modernes, sera vendue au prix coûtant. 

bd* püllusi '
Un bloc de terrains près de la rue Ontario, 

188x217, bon emplacement pour une manu­
facture.

rdi BT-jacqnis -
. Coin de la COte St-Lambert, une des plus 
belles propriétés de la rue (au prix demandé) 
pour faire un placement, 115 pieds 9 pouces 
de front, sur la rue St-Jacques, environ 86 
pieds sur la Côte St-Lambert, et environ lié 
pieds sur la ruelle des Fortifications—super­
ficie, 10,164 piads,—& moins do 100 verges de 
la bitiBse de la New York Life. Devra né- 
sessairement augmenter de valeur.

BD* NOTBE-DAMB

Un terrai* de 22,000 pieds, avec 154 pieds 
ds freal sur la ne Notre-Dame, presqu’en 
ftM de la lu. Moreau et une profondeur d’en­
viron 160 pieds jusqu'à lai-ligne des quais 
11 y a une bonne maison'en pierre à 2 étages 
bien construite, avec appareil de chauffage à 
l’eau chaude et bonnes dépendances sur le 
soin nord-est de la propriété. Le terrain 
vacant sera vendu à part si on le désire.

- BD* ONTARIO
J

Un bloo de trois maisons, contenant six 
logements, près de la rue Bleury ; donnaut 
un loyer annuol de $1,408. Excellent place­
ment, les maisons se louent toujours bien à 
une bonne olasse de locataires.

fiflrt Unmagaamavoclogementau-dessus, •p'i.O'J v sur la ruo St-Laurout, Conditions 
(asiles. .
410 OOO Sur la rue Cadtoux, près delà ruo 

Ontario, un magnifique pâté de 
maisons en brique, donnant un revenu do 51,116 
par an.
4 Q fi 00 Sur le carré St-Louis, une magifique 

maison en piarroâdeux logomouts.
louée $6ô0.
4 fi 900 Uno maison en boia èt. brlquo sur la 4 o, ~ v U rU(J St-Uofîiiniquo, louée $696.
40 .fiflfl Deux beaux cottages sur la rue Laval. 
* > En pierre, comprenant quatorze
pieqes chacun avec fournaise à eau chaude.

fiflrt Uno belle maison en pierre de taille w tV"v tur |u nl0 at-Autoinc, à un soul lo- 
ment. '
*0 100 Due maison à deux logements en boi 

*■v u et brique sur la ruo Itoy, louée $30

Argent à prêter & 6 et 6 p. «. ‘

GUIMOHD & BEOSSEAU
A VENDE DD PARC

Audessns de la rue Milton, un bloc bien 
litsé dt maisons à façade tn pierre, ea boa 
état, donnant un bon revenu. Prix $6,00t> 
chacine. .

BDE FAUST

Agents d’immeubles et Evaluateurs et 
Agents pour la Kootnoy

Mining Inveetment Co.
1603 Rue Kotr«>Dnm«.

Un lot de 80x80 pieds, à 75 pieds de la rue 
Craig, avec une bâtisse en brique solide à 2 
étsgcs et trois ailes en brique solide pouvant 
itrvir à uae institution on une manufacture

BDE NOTRE-DAU*

Un lot de terrre voisin du coin de la rue 
! Frontenac, contenant une superficie de 4,750 
I pieds, avec les bâtisses récemment occupées 
I p»r les Forges Alpha.

BUE ST-DENIS *

Maison à deux côtés de 25x40 BUr un lot de 
120 pieds sur la meilleure partie de la rue î 

J en bon état et bien. loué*. Prix $7,500.

BDB ST-HIPPOLTTB

Petite propriété lambrissée en brique sur 
I fondation en pierre; en bon ordre et Me a 
1 loué. Prix $2 000. '

Ao 62 RUE SAINT-JACQUES
MONTREAL.

TELEPHONE : 9027

A VENDRE
PAR

R.GOHIER& FILS
To. 4 ruo St-Lanrent

Ac AfiA Duo StHubort près Ontario.—Une 
49. vvu bonne maison on piorro et brique so­
lide â 4 étages, i logemonts. Conditions faciles.

9 fi00 Sur la ruo St-Dominiquo, un pâté 
de maison en brique, loué $1,260, 

termes faciles.
Aq nnrv Ruo Drolet ontro Roy et Duluth — 
<“>o.uuu Un cottage on brique solide, four- 
naiae à eau chaudo (McClary) ot toutes les amé­
liorations modernes. Conditions avantageuses.
410 OOn Ruo Sanguinot coin Duluth.—Un i u. u uo bloo un bols et brlquo A 3 étages 4

4 fi 900 Au coin de 1 Avenue des Pins et CaO 
r’" J dieux, une maison en briquoAtrois 
étages, loUéo (ISO.
4tG 9flA Sur la ruo Mignonne, un beau bloc 
J , do maisona en brique, loué $966.
Conditions faciles. - V.

410 000 -à la Longue Pointo (sur lo bqrd du ■5 1U. u u U tfouvo)— U no résldenco du pre­
mière clnsso A 2 étages, fournaise A oau chaude, 
2 belles serres, uno a fieurs, ot uno A vignes.

Grandeur maison 10x42, terrain 100,000 pieds 
(Coach Houso) etc. Conditions faciles.

Sur la rue Sherbrooke, plusieurs beaux lots 
vacants, A des prix réduits..
49 900 Sur la rue Reaudry, uno bonno mal 
“ ’ u son en briquo, terrain de 42 pds par 
75 pds de profopdeur avec des bonnes écurics-

49 9fio Rue Drolet passé la ruo Roy.—.Un 
■ç-z.-mju cot,tnge en briquo solido grandonr 
20x25. terrain 20x70, cour ot hangar. Bonnes 
conditions.

Sur la rue St-Hubcrt, noua avons plusieurs 
belles maisons à un seul et deux logements, A 
des conditions los plus faciles.
*fi 900 hurla ruo Mignonne, une magnifique 
• ' maison A deux logements, près de
la rue St-Hubcrt.
$7 000 Deux belles maisons sur la ruo St- 

1 > w u André, en bois et briquo, louées 
§034. Conditions faciles.

4 fi' fi(lO Ruo Rachol on face du Pare Logan. 
4<j.liuv UnbloccnbpiH ot brique a 3 étages
5 logemonts très bien loués. Grandes cour han­
gar ot écuries. Bong rovenus.
44 000 Ruo Cherrlcr, prêsdcs Erables.— Un 

beau cottage A 3 étages grandonr 2üx 
36 aveu extension, torruin20xlu0, cour ot hangar. 
Termes faellca.

4 8- fi00 ^ur *a rM0 St-Gcorge, deux bonnes 
, muisons en bois et brique, louées

$768.

$11.

$7 .fi00 Sur la rue du Parc, deux beaux cot­
. lagcsen piorro avec touteale* amé­

liorations modernes. Termes faciles.
41 fi 000 A Quelques milles do Stc-Scholasti- 
? , uu que, un magnifique moulin à fari­
ne, et un moulin A scier lo bois et A embouveter, 
nous échangerons pour dos propriétés do vllïo,
419 000 Sur,a ruo Quesnel, un boau bloc en 
; 1 bols et brique, donnant un revenu
de onze por cent. •
4 Ifi 0(1 Dans une petite ville des township* 
J de l’Etal, un magnifiqueaquedue
donnant n revenu de $2,000 par an. A LOFEIt
410 0 0 SurIa ru® Coura'ol et Atwâtcr, un v -v. v beau bloc de maisons en bois et 
bnque, loué §1080. Conditions facile*.

Nous avons encore un grand nombre de pro 
priélés dans presque toutes les differentes 
parties de la ville, ut un grand nombre de lots 
vacant» a des prix Lrés bas.

C. E. L. DESAULNIERS
AGENT** D’IMMEUBLES

T*l. BoU 7M7.

'410 700 ’4 vendre, rue St-Antoine, une
belle maison en pierre, 4 loge­

ments. Conditions faciles.
*1 7fio A vendre, rue Mignonne une mai- 
♦ 1 > 1 son A doux logements. Conditions 
faciles.

Propriétés à Vendre
BD* ST-LADEBNT

Block de bâtisses sur un lot de 71*64 avec 
1 usage d’un passage jusqu’à la rue St 

I Dominique ; comprenant un magasin en bri- 
liue avec logement sudassus,’ deux c^té» de 
IBiaisons en briqu* et une maison en boia 
lloyer annuel dépassant $909, doit sûrement 
Itugmenter de valeur.

$10.000 Shî?n SninU“e mai' 4Q fiOO Chaque, ruo St-Antoine. presqu’onV v.vuw son en pierre, bien Unie. Sfy.OUU fa^ de la rue Vinet et duCouvent.
A vendre, ruo Latour, une maison A 4 loge- ............

ments, payable aux mois.
44. fiOO A vendro, rue Sanguinot, une trè* 

bonne maison.
44 fiOO A vendre, ruo Rivard, uno maison 

contenant six logemonts. Condi­
tions : payables aux mois.

AVIS—Si vous voulez acheter quclqass pro­
- priété*, sur demande, je vous enverrai un 

catalogueconten ait un grand nomb o de bon­
nes propriété».

ÀVEND* LAVAL

C. E. L. DE3AULNIERS.
62, ruo Saint-Jacques. 

Heures do bureau de 9 heures A midi. 
Bureau du soir 104 rue Visitation.

Un beau lot de 24i8S, près de la rue 
IBhcrbrooke.

J. Cbadock Simpson A Oms 
Agest d’immeubles et 

Bnean tears d’immeubles 
181 rue St. Jacques

A. J. H. ST-DENIS, L. L. B.
NOTAIRE

No 62 rue St-Jaoquea, • MONTREAL
Résidence, ICS nie St-Denis

Argent à prêter sur billets et hypothèque 4
Telepkau* |OI7.

Louis, beau cottage en pierre avec 
mélioratlons. Doit être vendu immédiatement ; 

.une offre est requise. -
4Q fiflfl Rue Notre-Dame, près do la rue Ver- 
•jo,oUU saiûes, 40x91 brique. Conditions 
avantageuses.
)Odf| Ruo Bourgeois, près de la ruo Fa- 

vard. terrain 58x99, maison pierre 
et brique, 6 logements, très avantageux.
4fi flflfl Versailles, coin d’une ruelle deux 
*uiuuu maisons lambrissées en brique. 
Bons revenue.

4 fi fiOO Ruo Quesnel, près de la rue Fulford,
* ' maison de première classe, brique
solide. „ - , • ,
44 fiflrt Ruo Dourget, près de U rue St-Bmi- '.3?

lio, cottage on bois ot maison lam- , 
brlssèo, do 4 logoments. Conditions très avan- ,-fa. 
tagouses. Doit être vendu ylmmédlatemcat ; ‘
uno ollko ost requise.
49 .fi flfl R’10 Coursol. près de la rue Fulford, -ù 

ouv beau cottage trè» avantageux, v 
Doit être vendu immédiatement; uno offreeat x 
rcquiso.
49 QGfl R"e Dolislo, près de la ruo Vinet, . 
*“'ü u maison lambrlsséo en brique, bon- 
nos conditions.

44 fiOO Ru° Notre-Dame (Sto Ctiuégondo.) o-t.uuu un cottage en brique solido ; gran­
deur 24x38 avoc passage do 8 pieds, terrains 32x 
116 avec ruelle. Bsinios conditions

2fi a a Ituo Delislo, près de la rue Tinet, 
maison lambrissée on brique, bon- 

nos conditions. -
41 fiOO R"o Beaudoin, près do in rue St- 
4a,u Joseph, maison lambrissée, très

logemonts et 1 magasin rapportant 10% d’intérêt 
B011 placement. .

bon marché,
41 D OOO AStc-Annodo Bollovue, un beau 4 lu,U' 9 )0p|n rte terre, 2 nrponta de front,
face sur la rivière,par 20 arponts de profondour.

nOflfl A Varcnnos, uno bolle résldonoo, 10:
>-lUU appartements avoo les aecommo- 

datlonn d'imo maison do ville, 'grand terrain

-n»

sur le bord du (louve.

LOTS A BATIR
Lots vacants dan* tous les quarttors do la 

villootdans la kanlluiio do §6u jusqu’à $4,000 
par lot, différentes grandeurs, pre» du **rvlo* 
dès chars.

.ARGENT
Prêté négociés sur première hypothèque ju*- 

qu’A concurrence do $260,000.

fi A a Avonuo 1/aval on face du Carré St 
’u v Louis.— U no belle maison un pier­

re de taille solido, A 4 étages 2 logoments, four­
naise A eau chaude, et toutes les améliorations 
modernes. Conditions facilos.

L. F. LAROSE
Agent d’immeubles

2544 NOTRE - DAME
4 7 a AA A Outroraontprèsdel’Avcnuo Wise- 
4 1 man _ |;no maison en piorro solido
et un lot do 65x275 plods, ot un beau vorger avoc 
pommiers, pruniers, poiriers. Bons revenus.

Résldonoo : No 102 Rue LavaL
Heure* do Bureau : de lOj A 12 hrs a.m. et 

de 6 A 7J p.m.
48 fiflrt Avenuo aval passé Prlnco Arthur. 
’ ' Un magnifique coLtago ou pierre so­
lide ; fournaise A eau chaude ot toutoH les amé­
liorations modomes. Conditions avantageuses.

Nous avons des maisons, dos magasins et dos 
bureaux A louer dans los différents quartiers do 
la ville ; listes envoyées sur demande. A VENDRE

' Lots, Lots, Lots,
Nouh avons des lots vacants dans tous les 

quartiers do la villo, et dans la baulicu.
Argent il Prêter

4fifi nnn À prêter sar propriétés première 
ÎUU.UUU hypothèque A 5 p. c. ot 6 p. c.

Spécialités
VontoB ot aohats de propriétés 
Prêts d’argonts sur hypothéquas 
Evaluations et règlement des pertes oau- 

sécs par les Incendies.
Placements d’assuranoes dans les meil­

leures compagnies.
Looatlon do maisons, magasins ethuroaux 
Echange eo propriétés pour lots vacants 
Collections do loyers.

PAR

R. GéABEATT.

.OOO A vendre près du Carré St-Louis— 
Maison neuve en pierre, contenant 

deux Ugements, fini de première classe. Conditions, 
$1,500 compant.
Q* m 000 ^ vendre rue St-Denis—Cottage double 
V / en Pierre, contenant xo appartements,
chauffé i eau chaude. Grandeur du terrain 37 x 95, 
avec ruelle.
S7 fiOO A vendre pris de la rue Craig—Maison 
V/ ^ neuve en btiqne, contenant plusieurs
logements. Fondations en pierre, cave de de 8 pied». 
Loyer $924,00, Conditions 3,400 comptant, balance 
à 6 p. c.

t 700 ^ vendre jolie résidence, située à 'la 
r’ Côte St-Antoine, contenant 10 apppar-

R. GOHIER & FILS 
Agents d’immeubles et Evaleatenrs

tements, chauffé à eau chuade. Grandeur de la 
bâtisse 38 x 34, avec allonge, magnifique galerie en 
avant et en arrière de la maison. Grandeur du terrain 
50 x 130. Conditions $1000.00 comptant, balance 
payable sous forme de loyer. Intérêt A 6 p. c. (On 
ferait un échange pour propriété de ville).

No. 4 Rue St>Laurent
Chambre No. 1 #12

T 7 OOO ^ vendre rue Stc-Calherine, dans 1 
► J Z jUUU centre des affaires, propriété mesu. 

rant 42 x 84. ‘ Prix $3.50 du pieds.
T ^ A vendre à trente minutes de Montréal,
1 très jolie ̂ résidence, contenant qua­

torze appartements, chauffé à eau chaude. Il y a 
jardin a'niver et quantité d’arbres fruitier» et d'amu­
sements. Grandeur du terrain 250 x 400. Cette pro. 
priété fait fàcc au fleuve St-Laurent. Pour autre» 
informations s’adresser à mon bureau. °

C 700 A vendre; rue Ontario. Maison à trois 
w J)étages, contenant deux magasin» et 
quatre logements. Loyer $47.50. Grandeur du 
terrain 46 x 80, avec ruelle. Conditions facile».

2 trèfl belles maisons on pierre de taille et bri­
que solido neuve de 4 logements chacune aveo 
bains, eau chaude, w. c.. écurie, etc. etc., fini 
de première classe, loué $70.00 par mois chaque 
maison. Doit être vendu immédiatement ; une 
olfre est requise. ,
dq caa Kuo Berri. près de la rue Cherrior, 
füjUi/v un beau cottage «n brique de onze 
app. cave 7} pds, jardin, écurie, remise, eau 
chaude, bains, w. c. flni.extra, conditions avan­
tageuses. •

E. R. GAREAU
1586^ rue Notre-Dame

Vis-à-vis le Palais de Justiee. . •

Graines de Semences
£g qqq Avenue Laval, en face du carré St-

Graine do MIL et do TREFLE do toutes les 
variétés; graines do semonce: BLÉ, ORGE, 
AVOINE, etc., et toute* sortes de GRAINES 
des CHAMPS et do JARDINS.

MoUleurs variétés do BLÉ D’INDE A SILO.- 
EchantUlons ot prix envoyés sur demande, aim 
que le Catalogue Illustré des grains, des légu­
me» et des fleurs.

*7
WM. EWING & CIE,

lambrissée, bien bonne spéculation, 142 Ru* MoQlll, l{OKTR8Al|
5QQ Coin de là rue dos Selgnouni, maison



Compagnie assurance
sur la VieEtats-Unis

1er Janvier 1892
ACTIF

Dans lés taux d’assurance sur bâtisses situées dans la cité de 
Montréal, effectuée depuis le mois de mai 1891,

$136,198,518 56
PASSIF — Y compris la Réserve sur toutes polices en vleuour (calculée

A 4 p. c.) et la Réserve spéciale (pour l’établissement d’une __ ■
évaluation A 3J p.c.) do $1,500,000 ................................................ 109,905,537 82 La Cie ■ d’Assurance Mutuelle

jg$;: Excédant total non distribué ............ .... .........................$ 26,292,930 56
Revt

Nouvelles polices souscrites on 1891
% : »"®
i-iV-.-

$ 39,058,943 85
. $233,118,331.00 

Assurances en cours . . $801,894,557.00
la société) ne contient aucun 
........... un an. uncon testât!

De la Cité de IV|ontréal
Bureau : No 9 COTE ST-LAMBERT

sur réception de preuves satisfaisantes du décés.
' SEARGENT P. STEARNS, Gérant gin'l pour l, Canada.

qayéos immédlatemcn | 

Pli, LaFERRIERK, Impictcur.
u »

«
■ » LA CANADIENNE »»

P' COMPAGNIE (D’ASSURANCE SUR LA VIE BUREAU PRINCIPAL, AU CANADA...................MONTREAL

-
Bureau Principal: f 14 rue 8t-Jacquest Montreal

EN FACE DU BUREAU DE POSTE*
CAPITAL------- -- - - $ 10,000,000
VERSEMENTS------- $29,000,000

Président : Hon. J. G. LA VIOLETTE M. c. L. ; vice président : F. X. MOISAN.
f’

Ip
fe:

Secrétaire et Gérant : P. GARON.

mte
p"!
ft':!

mmi

SITUATIONS VACANTES °
POUR AGENTS ET COLLECTEURS. 

S’adresser personnellement ou par lettres à

\ P. GARON, Gérant,
“LA CANADIENNE” Vie,

114 RUE ST-JACQUES,
Le Prix Courant.” I MONTREAL,

Montant placé au Canada pour la protection des porteurs de police, principalement au fonds ;
du gouvernement, $800,000. Responsabilité des actionnaires illimitée.

LA ROYALE a le plus grand surplus d’actif au-dessus du passif de toutes' les Compagnies 
d’Assurance contre l’Incendie du monde.

WILLIAM TATLEY, Agent principal et Gérant résidant. 
E. HURTUBISE et A. ST-CYR, Agents priudpaux du Départ, français, Montréal.

S’:- N. B.—En faisant votre deman de, mentionnez j
’• *• * ’ *

Vous ne pouvez tirer du Sang d’une roche, ni de la foree d’une pré­
paration qui n’a aneune propriété fortifiante.

T

1 : ■ " RM
: '

1 ...f.
' ' . rite" . • *

Fecistcfeo 
, Trade 

. Mark;

lArmial

TS

C’est pourquoi les Extraits ï>e Bœuf ne font aucun 
bien permanent. Ils stimulent seulement et ne contien 
nent-aucune faculté nutritive. 1

.

JOHNSTON’S FLOID BEEF
est riche en albuminoïdes qui sont les éléments forti­
fiants du bœuf.

GARANTIES FRUITS et SUCRE
Pour MÊNA GES et pour le COMMERCE

Ç^ÉCIALEMENT préparéos pour l’usage des Pâtissiers, Boulangers,
Confiseurs, etc. ; pour Ménages, Pensions, Hôtels, Clubs, Lycées 
Couvents, Hôpitaux, etc., etc.

Rix Spéciaux pour commandes excédant1) ^ p1u8 ^ra.nd® U8^= du 8enr« dan 
ê':’; ' 1 tonne (2,000 lbs.) MWMraii » n*
M- Aussi—VINAIGRES PURS, garantis sans MICHEL LEFEBVRE & Co„

addition d’acide. Conserves \ Négociants-Industriels

MAISON ,

Laurent, Laforce & Bourdeau
(FONDEE ENBI860) -

No. 1637 RUE NOTRE-DAME
Téléphone BeU, 1297 MONTREAL^

SEULS IMPORTATEURS DES CELEBRES PIANOS

au vinaigre, etc. TREAL.

§1

I: T. FRENETtE
MANUFACTURIER

COFFRES-FORTS
PORTES de VOUTES

Fournaises pour plâtriers, Grillage 
et Serrurier.

HARDMAN, de New-York.

MARSHALL & WENDELL,
JS,d’Albany, N.-Y.

. I

IVERS & POND, de Boston.

ET DES MEILLEURS

Pianos et Orgues
FABRIQUÉS AU CANADA

372—RUE CRAIG—372
rMZOUST'rEÎ.Nl-AIi

Entre les rues Sanguinet et St-Denis

i Oette maison, si avantageusement connue par l’excellence des Instrument 
equle odre en vente, et par U satisfaction géaérale qu’elle a toujours denoe® 
dndant plus de teeute années d'existence, mérite.à jus&e titre ia confiant®

• >■ 
ÿ>v

torn* te il lim’m bite m m it i toi Votait.
iIiùjj l » it sus a ;> i| sirs joui. ,

4flP*RâPA»xnoN3 ht Roua.sum A des conditions ;très acceptables, et ton.
___ 8—>1 QBMdlO&PlAr D’OOOAMÔH


